
Le ministère Queuille
se présente aujourd 'hui

devant l 'Assemblée nationale

LA V I E  P O L I T I Q U E  O U T R E - J U R A

Il est d ores et déjà assuré d une confortable majorité,
mais il n'est pas certain que les élections se dérouleront

en juin, comme le président du conseil l'a promis
Notre correspondant de Paris nous

téléphone :
Le ministère Henri Queuille , qui

ressemble comme un f rère  presque
jum eau au d éf u n t  ministère Pleven ,
se présente aujourd 'hui devan t l 'As-
semblée nationale , où une conforta-
ble majorité lui confirmera la con-
fiance accordée vendredi dernier en
la personne du président du conseil.
Après quoi , le parlement n'aura p lus
qu 'à se mettre au travail.

L' ordre du jour , établi hier en con-
seil de cabinet , a f i x é  la hiérarchie
des urgences. Comme prévu c'est la
question électorale qui occupera
tavant-scène des transactions parle-
mentaires, suivie par l'examen du
budget 1951 dont les bons esprits ne
désespèrent pas qu 'il soit voté —
tout de même — avant les vacances
de Pâques.

Les questions économiques ne sont
pas nég ligées mais elles ne viendront
en discussion que plus tard , quan d
les membres du gouvernement se se-
ront eux-mêmes mis d'accord sur
les mesures propres à établir un nou-

vel équilibre des salaires et des prix.
Etant donné la trêve présidentiel-

le souscrite par les partis de la ma-
jorité à l' occasion du voyage de M.
Vincent Auriol aux Etats-Unis , la dis-
cussion générale devrait log ique-
ment traîner en longueur et n'arri-
ver au point critique que dans cinq
semaines , au retour du président de
la Républi que .

L'impression des observateurs po-
liti ques demeure cependant très ré-
servée. En dépit des apparences ,
l'Assemblée nationale n'est pas en-
core mûre pour le hara-kiri f i n a l  et
il n'est pas du tout , mais pas du
tout , certain que les élections puis-
sent se dérouler dès la f i n  juin , com-
me l' a laissé entendre M. Queuille.

Le M.R.P., entre autres, est d' un
avis tout d i ff é ren t .  Il considère
qu 'avant de se séparer , l'Assemblée
doit au préalable mener à chef le
programme social dont il a f a i t  la
condition essentielle de sa partici-
pation à l'équipe gouvernementale.

M.-G. G.

M. de Gasperi est arrive a Londres
en compagnie du comte Sforza
Les deux hommes d'Etat italiens converseront avec les

membres du gouvernement travailliste

LONDRES, 12 (Reuter). — M. de
Gasperi , premier ministre italien , et
le comte Sforza , sont arrivés à Lon-
dres, lundi , pour y avoir des entre-
tiens avec le gouvernement britanni-
que.

Commentaires italiens
ROME , 12. — Du correspondan t

de l'Agence télégraphi que suisse :
Le départ pour Londres de M. de

Gasperi, président du conseil, et _ du
comte Sforza, ministre des affaires
étrangères, soulève un vif intérêt dans
les milieux politiques romains qui font
des prévisions.

Le journal « Libéria », organe de M.
Grochi. président de la Chambre , dé-
clare que Londres déploie des efforts
considérables pour que l 'Italie repren-
ne sa po l i t ique  traditionnelle de l'é-
poque 1S60-1932, poli t ique qui fit de
l'Italie un pion britannique sur l'é-
chiquier méditerranéen et sud-euro-
péen. Le journal a f f i rme  que la Gran-
de-Bretagne ne verra jamais d' un bon
œil une politique italienne véritable-
ment européenne. Il craint en outre

que Londres ait l ' intention de se ser-
vir de Triesto pour créer une détente
entre l'Occident et l'Orient . L'Italie,
écrit le journal , est sans doute aussi
bien intéressée que les autres Etats à
une détente entre Moscou et l'Occident.
Toutefois , il' faut dire bien haut  que
si une tel le détente devait être opéréo
en sacrifiant Trieste, l'Italie devra s'y
opposer de toutes ses forces. Le jour-
nal communiste « Unita » croit qu 'il y
aura à Londres des contacts Halo-you-
goslaves. Il re l ève qu'une délégation
yougoslave dirigée par M. Pijade ,
homme de confiance du maréchal Ti ;
to, est arrivée à Lon dres vendredi
soir.

Le « Messaggero » insiste sur les dé;
clarations faites par M. de Gasperi
qui a indiqué que les rencontres de
Londres seront des « conversations »
et non pas des « pourparlers ». Le jour-
nal précise toutefois que les rapports
avec la Grande-Bretagne sont de pre-
mière importance pou r l'Italie don t
la p ol i t ique doit  être en harmon ie  avec
celle de la grande puissance bri tanni-
que .

Un obj et de compétition : le pétrole iranien
L'assassinat du premier ministre

Razmara a attiré de nouveau l'atten-
tion sur l'Iran. Cet événement tragi-
que montre que la Perse continue à
être un des points névralgiques du
globe et qu 'elle reste l'objet de très
vives compétitions.

Le général Razmara avait été ap-
pelé au pouvoir  par le shah le jour
même où éclatait la guerre de Corée.
Le pays était plongé dan l'atmosphère
troubl e qui est la sienne depuis la
fin de la guerre. Le nouveau venu
était une des rares personnalités ira-
niennes marquantes  ; il avait joué
dans l'armée un rôle de premier plan
et s'était mis en vedette , il y a quel-
ques années , en rép r iman t  l'agitation
communiste  dans la province de
['Azerbaïdjan. Bien entendu , il ne
Pouvait prétendre à maîtr iser , du jou r
au lendemain , les inf luences  contra-
dictoires qui se manifestaient dans
son pays. Du moins , contrairement
à ses prédécesseurs, s'efforça-t-il  de
réaliser une poli t ique cohérente , et
la p lus indépendan te  possible étant
donné les circonstances.

Il se rendi t  compte  qu un des pre
miers points , pour  répr imer  le mécon

lentement, était de s'en prendre a ses
causes. C'est pourquoi il essaya d'ac-
compli r  des réformes sociales , notam-
ment dans le domaine agraire. Vis-à-
vis de l'étranger , il tenta de mainte-
nir d'abord une prudente balance. Cet
ant i révolut ionnaire  n 'hésita pas à
conclure , en novembre dernier , un
accord commercial avec la Russie.
Mais il se gardait de l ivrer à l'avide
et puissant voisin nordique  la moin-
dre parcelle d ' influence directe sur
l'économie i ranienne, sur l'exploita-
tion pétrolière notamment .  Celle-ci
restait aux mains de l'Anglo-Iranian
Oil Company, société mixte  où la ma-
jorité des actions appartient aux Bri-
tanniques. Le premier ministre esti-
mait  qu 'à cet égard il ne fallait  rien
brusquer.  Tant que la nation restait
peu sûre, pol i t iquement  et sociale-
ment , elle ne devait pas s'aliéner l'a-
mitié anglo-saxonne. Par la suite , par
voie de négociations , le gouverne-
ment  de Téhéran pourrai t  chercher
à reprendre  le contrôle des richesses
pétrolières iraniennes.

M. Razmara se t rouvai t  en but te  dès
lors à une t r ip le  hosti l i té , hostil i té à
des drçrés différents  certes, mais
hostil i té marquée quand même. Les

Anglo-Saxons savaient qu un jour ou
l'autre  le premier ministre tenterait
de leur échapper. Les Soviets, tout
au tan t , s'apercevaient  qu 'avec cet
homme-là  une « collaboration » (com-
me ils l'entendent)  ne serait jama is
possible. C'est pourquoi  le parti com-
m u n i s a n t  «Tudeh », bien qu ' in terdi t
off ic ie l lement , entretenait  une sourde
agi ta t ion dans le pays, cependant  que
la radio moscovite à l'occasion se
déchaînait  contre lui . Enf in  et sur-
tout , les éléments nationalistes per-
sans groupés dans un « Front  natio-
nal » et qui disposent d' une forte in-
f luence au par lement , ne compre-
naient  pas les temporisations du pre-
mier ministre ; ils ne cessaient de
réclamer la nationalisation de l'in-
dustrie pétrolière , sans se rendre
compte que si cette nationalisat ion
se réalisait avant que la nation fût
dotée d'une  s t ructure pol i t ique  soli-
de , ils faisaient  inconsciemment  le
jeu des Soviets. C'est de ces mil ieux
extrémistes fanat iques , et à caractère
religieux , qu 'est parti le coup qui
a abattu le général Razmara.
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Sa dispari t ion risque main tenan t
de rouvr i r  la porte aux querelles et
de déchaîner  les passions. Son succes-
seur que le shah vient  de désigner en
la personne d' un ancien  ambassadeur
à Washington , M. Hussein Ala , saura-
t-il , reprendre  la po l i t ique  prudente
de conci l ia t ion  des divers in térê ts  en
cause ? On se mont re  très inquie t  à
Londres et à Washington où l'on
craint  l ' imminence de la nationalisa-
t ion des entreprises pétrolières en
même temps qu 'une  recrudescence de
troubles nat ionalis tes  et sociaux qui ,
inévi tablement , favoriseront le jeu
soviétique. La Perse pourrai t  alors
tomber comme un « f ru i t  m û r »  aux
mains  de la Russie sans que celle-ci
in te rv ienne  di rec tement  à l'origine.
Mais les Anglo-Saxons , eux , ne pour-
raient demeurer  i nd i f f é r en t s  à cette
évolut ion qui serait cause pour eux
d'une  perte de prestige sensible au
Moyen-Orient et qui , davantage en-
core, les priverait  du précieux liqui-
de qu 'est le pétrole. L'Iran devien-
drait  ainsi en Asie le théâtre d'une
seconde « guerre de Corée ». C'est là
précisément  peut-être ce que recher -
chent les Soviets. René BRAICHET.
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Cent quarante millions

de communications
téléphoniques par jour

aux Etats-Unis
Les Etats-Unis sont actuellement

équipés de 35 millions d'appareils de
téléphone , qui assurent à une popula-
tion de plus do 152 mill ions d'habi-
tants  la transmission quot id ienne  de
140 millions de communications .

U y a 75 ans, le 10 mars 1876. Alexan-
der Graliam Bell , qui  devait  donner
par la suite son nom au « Bell Sys-
tem », réussissait à transmettre  le pre-
mier appel téléphoniq ue d' une salle à
une autre de son laboratoire de Bos-
ton, dans  le Massachusetts.

Aux Eta t s -Unis , on compte actuelle-
ment 27 appareils do téléphon e pour
100 habi tants. Si l'on voulait réaliser
dans le reste du monde la même pro-
portion , il faudrai t  installer 550 mil-
lions d' appareils, car il n 'existe pour
toute la populat ion du globe qu 'un to-
tal de 61 mil l ions d'appareils . Le déve-
loppement du réseau américain se
poursuit  à ira ry t h m e  accéléré. De
1910 à 1950, plus de 17 millions de nou-
veaux appareils , ont été installés.

SITUATION TENDUE EN CATALOGNE

Trois cent mille ouvriers sont en grève
BARCELONE, 12 (Reuter). — Envi-

ron 300,000 ouvriers de Barcelone sont
entrés en grève, lundi , pour protester
contre le coût trop élevé de la vie.

Les trams et les taxis , qui tentaient
de circuler malgré tout ont été assail-
lis par la foule , et leurs passagers ar-
rachés à leur siège. Des piquet s de
grève ont été placés un peu partout ,
et les trams ont dès lors circulé à
vide . De grands attroupements se sont
produit s devant l'hôtel de ville et
l 'Office du contrôle des prix . Sur les
marchés de la banlieue, des jeunes
gens ont vidé les corbeilles .

Une vive agitation règne dans la
ville, et l'on estime que la situation
est sérieuse.

La grève, qui avait  commencé dans
les fabriques , s'est étendue aux bu-
reaux , aux restaurants et à presque
tous les magasins,

La f oule tente d 'incendier
l'hôtel de ville

BARCELONE, 12 (Reuter). — La
foule massée devant l'hôtel de ville
pendant  une séance du Conseil muni-

cipal a lancé contre le bâtiment des
torchons imbibés de pétrole . Un ri-
deau a pris feu , mais il n'y a pas eu
d'autres dommages. Une femme a été
blessée.

Les manifestants  ont en outre mis le
feu à une voiture d'ambulance et em-
pêché les pompiers de s'en approcher.
Ils ont brisé des glaces de taxis , obli-
geant leurs conducteurs à rentrer au
garage.

La place de l'hôtel de ville a été
évacuée f inalement  à la suite de l'in-
tervention de la police, dont on ne
voit d' ailleurs que peu d'agents dans
les rues.

Le gouverneur civil de la ville s'est
rendu chez le chef de la région mili-
taire pour étudier avec lui la s i tuat ion .

Energique réaction
du gouverneur civil

BARCELONE. 12 (A.F.P.) — Le gou-
verneur civil de Barcelone, M. Baeze
Alegria, a publié une note au sujet
des incidents qui se sont produits dans
la mét ropole catalane. "

Dans cette note, le gouverneur af-
f i rme que ces incidents sont le fait
d' agi tateurs professionnels cherchant
uniquement à troubler l'ordre public
et ajoute qu 'il a reçu du gouverne-
ment  « tons les moyens nécessaires
pour effacer radicalement toutes sor-
tes de troubles ».
(Lire la suite en îae page)

Graves troubles à Barcelone où Sa foule
tente de mettre le feu à l'hôtel de ville

LA FIN DU PROCES DES FORTIFICATIONS

Notre photographie nous fait assister a la lecture du jugement , au procès
des fortifications, à Berne. On sait que le t r ibunal  a prononcé dix-sept

acquittements et neuf condamnations dans cette affaire.

Une machine qui traduit d'allemand en anglais !
Une machine à traduire électroni-

que , utilisée depuis quelque temps par
l'Université de Californie , à Los An-
geles, effectu e des traductions d'alle-
mand en anglais , grâce à un tambour
m a g n é t i q u e  sur lequel les mots anglais
f igurent  à côté des mots allemands
correspondants.

Une machine à écrire automat ique ,
branchée sur la machine à traduire ,
permet d'obtenir di rectement  le texte
impr imé  en anglais. Dans cette « tra-
duction part iel le» , les mots anglais
« sortent» dam s l'ordre et correspon-
dent au sens l i t téra l  des mots allemands
du texte original . Un mécanisme au-
tomatique permet ensuite de « classer »
les mots anglais dans le corps de la
phrase selon qu 'il s'agit d'un nom,
d'un verbe ou d'un adjectif , etc. La

forme générale de la construction
grammaticale est ainsi respectée.

Le système sera complètement au
poin t  lorsqu 'on aura trouvé le moyen
de reproduire automatiquement les
mots qui ont plusieurs sens ou les ter-
mes idiomatiques. Mais dès mainte-
n a n t  la machine aippelée SWAC (Stan-
dard Western A u t o m a t i c  Computer)
effectue  la plus grande partie du tra-
vail de tradu ction .

II semble que d'autres langues que
l' a l lemand peuvent être traduites par
elle en anglais. Elle fu t  d' abord u t i l i -
sée comme machine à calculer. Etant
donné son degré de perfectionnement,
elle ef fec tue  en une fraction de secon-
de des opérations qui demandent des
semaines ou des mois de travail avec
les machines ordinaires.

SOUVENIR DVN GRAND SAVAN T NEUCHATEEOIS

Philosopher, c'est tenir compte
de tout. Rolin Wavre.

Dans l 'émouvant In M e moriam
qu'il a consacre récemment à son
ami disparu (1), M. Henri Rcvcrdin
évoque un souvenir remontant  à l'an-
née 1923. Nous sommes à Rollc , dans
une des salles du château. La Société
romande de philosophie t ient  sa
séance annuelle  en cette gracieuse
cité, selon une tradit ion à laquelle
elle est f idèlement  at tachée et qui
dure encore aujourd'hui . Parmi les
assistants venus de Genève , Lau-
sanne et Neuchâtel goûter quelques
heures d'entret ien fraternel , on dis-
t ingue , près de la paroi qui fa i t  face
au lac , Jean de la Harp e et Jean
Piaget . Mais une tro isième f igure ,
celle d' un nouveau venu , at t i re  part i -
cul ièrement  l'a t t e n t i o n .  « C'était la
première fois que paraissait  au mi-
lieu de nous ce Neuchâtelois de
haute s ta ture , dont  le visage aux
heaux t ra i t s  était  tout ennohli par un
regard profond et magnif i que. »

Rol in  Wavre était alors un jeune
professeur de 27 ans. Après un glo-
r ieux passage au Gymnase de notre
vill e, dont le souvenir vibre encore
en bien des mémoires, il avai t  fai t
à Paris, à la Sorbonne et au Collège
de France, des études bril lantes et ,
sitôt rentré en Suisse, il s'était vu
confier la chaire de calcul différen-
tiel et intégral et de mécanique ra-
t ionne l le  à l 'Univers i té  de Genève.
Un goût très vif pour la philosop hie
l'avait engagé à se joindre aux pen-

seurs ne Rolle. 11 ne tarda pas a s y
faire  remarquer : au cours de la
séance dont nous parlons, quel qu 'un
proposa de fonder, dans les trois
centres académi ques de notre pays
romand , des groupes philosop hi ques
rattachés à la Société centrale; Rolin
Wavre appuya cette suggestion avec
tant de force que , la même année ,
il fut  invi té  à présenter une commu-
nica t ion  à la section genevoise , nou-
ve l l ement  créée.

Il y parla de la loi mathématique.

Rolin Wavre

Sans doute y a-t-i] bien des façons
d'exposer une semblable matière. Ce
qui frappa les auditeurs en l'occur-
rence, nous dit M. Reverdin , fut
d' entendre  cet intellectuel épris de
ri gueur logi que et t ra i tan t  d'un objet
qui, par son abstraction même, sem-
ble échapper à l'emprise du temps ,
a f f i rmer  au contraire  les prérogati-
ves de l 'histoire et remonter au pas-
sé pour éclairer le présent. « Com-
prendre Eins te in  ou Heisenberg sans
interpréter  Newton et Laplace , dit-
il , est possible pour le t echn ic i en ,
mais pas pour le philosophe , car
philosopher c'est t en i r  compte de
tout. » Admirab le  déclarat ion qui
atteste une  largeur de vue assez rare
chez les missionnaires de la science,
portés souvent à sous-estimer le rôle
des valeurs  temporelles dans les con-
quêtes de l'esprit , comme si le pré-
sent a n n u l a i t  le passé en a t t e n d a n t
de s' évanoui r  lui-même devant  l'ave-
nir ,  comme si la science v ivan te  se
rédu isa i t  au poin t  imperceptible
d' u n e  ac tua l i t é  sans cesse fuyante .
L ' h u m a n i té  de Wavre appara î t  d'em-
blée dans cet te  prise de posit ion.  En
lui le mathématicien prétend respec-
ter l 'homme. N'est-ce pas dans une
telle conjonction de l' esprit géomé-
trique et de l' esnrit de finesse que se
révèle le vrai philosophe ?

René SCHAERER.
(1) t Revue de théologie et de philoso-

phie », Lausanne, No 157, octobre-décem-
bre 1950.

(Lire la suite en 4me page)

Rolin Wavre et la Figure du monde

J'ÉCOUTE...
Education automobiliste

Le dictionnaire exp lique la cour-
toisie. Il  dit qu 'elle est une « polites-
se gracieuse ». Egalement , le « bon
o f f i c e  rendu courtoisement ». Par po -
litesse , on donnait même, autrefois ,
ce noble titre : Votre Courtoisie.

Comme tout, cela est élégant ! Par
hasard , ne serait-ce pas , cependant ,
le f o r t  de l' automobiliste ?

A n'en pas douter , le comité du
Salon international de l'automobile
s'est posé , cette année , très sérieuse-
ment la question.

Les Neuchâtelois , qui se sont ren-
dus ou se rendent à ce Salon , ont
été et sont encore accueillis , en e f -
f e t , par une petite surprise , à leur
entrée en ville de Genève . Tout en
travers des princi pales artères , de
grandes banderoles portent , en let-
tres géantes , ces mots fat idiques  :
Prudence et Courtoisie .

Jusqu 'ici , on disait , à perte de
vue , aux automobilistes : « Prudence,
prudence.  » Voici qu 'ils devraient
être courtois !

Serait-ce donc que la courtoisie
leur fasse  dé fa u t  encore ?

Du coup, vous évoquez certaines
grossièretés que quel ques-uns d' en-
tre eux commettent. Eclabousser les
passants ^ lorsqu 'ils n'ont pas les at-
traits d'une passante , en fonçant
dans les f laques  d' eau de la dernière
trombe céleste , serait-ce peut-être
courtoisie ? Klaxonner à tout bout
de champ, ou de rue, sans rime ni
raison , et surprendre ainsi pénible-
ment des nerveux, de vieilles dames
ou de tremblants vieillards , est-ce
également courtoisie ?

Ralentir ou même stopper — ce
qui ne coûte rien — voilà qui est
courtoisie , politesse et gentillesse.

Dépasser à toute f o r c e , même à un
tournant , est moins encore que cour-
toisie.

Comme aussi d'éblouir de ses p ha-
res d' autres automobilistes, ou même
les pauvres cyclistes , qui ne sont cy-
clistes que parce qu 'ils n'ont pas les
moyens de s'o f f r i r  votre confortable
de luxueuse voiture. D 'éblouir même
les passants qui ont besoin , eux aus-
si , d'y voir clair.

La courtoisie mise sur le même
pied que la prudence. Mais , c'est tout
un programme. Applaudissons ! Met-
tons-le, sans tarder, largement en
prati que.

Le défaut  de courtoisie n'est guère
moins grave que le dé fau t  de pru-
dence.

Soulever son chapeau ou remer-
cier d' un regard ou de la main n'est
pas tout , gentlemen automobilistes.
Certains l'ignoraient . Qu'ils aillent
donc l'apprendre à Londres !

On s'y entend, a f f i r m e n t  ceux qui
en viennent , plus que partout ail-
leurs.

C'est donc chose réalisable.
PRANCHOMME.

ALI RAZMARA SUR SON LIT DE MORT
Phot ographié sur son lit de mort , voici le premier min is t re  de Perse, Ali
foïmara , qui a été assassiné, comme on sait , par un membre de l'association

religieuse extrémiste des «frères de l'Islam ».
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MUNICH , 12 (A.F.P.) — Emniy Gœ-
ring, veuve de l'ancien maréchal de
l'air , réclame aux autorités am éricai-
nes, par l 'intermédiaire du gouverne-
ment bavarois, la restitution de bi-
jou x, évalués à 150,000 fr . suisses, qui
lui auraient été dérobés par les gar-
diens américains du château de Vel-
denstein , près de Nuremberg, peu
après la capitulation .

Ces objets précieux, affirme-t-elle,
lui annartenaient en nronre.

Mme Gœring réclame
ses bijoux aux Américains



!f|g3 Neuchâtel
Vaccinations

officielles
à l'hôpital Jeanjaquet

pour enfants
Jeudi 15 mars,
de 14 à 16 h.

Vaccinations
antivarioliques et
antidiphtériques

La direction de la police.

?5|!5 Neuchâtel
Permis de construction

Demande de M. Arthur
Strauss de construire une
maison d'habitation et
un garage à la rue Sainte-
Hélène, sur l'article 1026
du cadastre.

Les plans sont déposés
eu bureau de la police
des constructions, hôtel
communal , Jusqu 'au 27
mars 1S5>1.

Police des constructions.

jif^l Neuchâtel
Permis rie cons truction

Demande de M. Jean
Zwahten de construire
deux maisons d'habita-
tion et des garages à l'a-
venue des Alpes sur l'ar-
ticle 5035 du cadastre .

Le; plans sont déposés
BAI bureau de la police
des constructions, hôtel
communal, Jusqu'au 20
mars 1951.
Police des constructions.

Chambre à monsieur.
Côt? 32a, 1er. Tél. 5 41 89.

Très belle chambre, tout
confort . Tél . 5 57 04.

Pour monsieur , petite
CHAMBRE, avec pension.
Ecluse 44, 1er étage.

A louer belles cham-
bres à. un. et deux lits,
avec ou sans pension.
Couples acceptés. Deman-
der l'adresse àia No 195
eu bureau de la Feuille
d'avis.

Joue chambre et pen-
sion soignée, dans villa
au centre. Demander l'a-
dresse du No 183 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

BEROCHE
A VENDRE, région du passage à niveau

de Vaumarcus :
1. Villa soignée avec ja rdin d'agrément d'en-

viron 2500 m3, grèves, port , un logement
de deux chambres et dépendances ; un
logement de quatre chambres, cuisine,
bains , hall, terrasse surplombant le lac.
Situation magnifique.

2. Quelques parcelles de terrain avec grèves
et accès direct au lac.

S'adresser Entreprise COMINA NOS ILE & Cie,
bureau de Saint-Aubin (Neuchâtel)

Tél. (038) 6 71 75.

On cherche

grande chambre
indépendante et non meublée, (part
éventuelle à la cuisine). Adresser offres
écrites à S. T. 218 au bureau de la Feuil-
le d'avis.

A louer , près de la gare,
belle chambre Indépen-
dante pour monsieur , avec
pension . Tél. 5 54 85.

Chambre à louer , avec
bonne pension , à la rue
Pourtalès. Demander l'a-
dresse du No 114 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

CHAMBRE et pension à
Jeune employé ou étu-
diant sérieux. Terrasse,
vue, bain , confort . Libre
tout de suite. — S'adres-
ser : Evole 14, au 1er.

A louer , pour tout de
suite, au Val-de-Ruz ,

LOCAUX
à l'usage de m ag a s i n
d'épicerie avec débit de
sel et lcgîment . Adresser
offres écrites à R. B. 209
au bureau de la Feuille
d'av is.

CHAUMONT
A louer Joli chalet de

neuf lits , électricité, télé-
phone, de mai à mi-Juil-
let et septembre - octo-
bre Téléphoner le matin
au (038) 5 21 97.

A LOUER
un appartement de trois
chambres , cuisine et dé-
pendances, pour tout de
suite ou pour date à con-
venir . Conviendrait aussi
pour séjour d'été . S'adres-
ser à Pierre Vauthier ,
Grand-Savagnier .

Villa récente
région tle Boudry, quatre
chambres, garage , 2668m»,
à vendre, Fr. 45,000. — ,
bain.

Agence DESPONT , Ru-
chonnet 41, Lausanne.

MAISON
AVEC ATELIER

à vendre
à Yvonand

Deux appartements de
trois pièces, dépendan-
ces, jardin arborisé.
Conviendrait particu-
lièrement bien pour

horlogerie.
Tél. au 2 39 25,

YVERDON.

A vendre dans le haut
de la ville

immeuble locatif
neuf

sans subventions, huit lo-
gements de trois pièces,
bains , chauffage central
local. Vue étendue. Rap-
port brut, 6 ,4 %.
Renseignements et plans
auprès de l'Agence Ro-
mande Immobilière, place
Purry 1, Neuchâtel.

M é n a g e  sans enfant,
dans la quarantaine , si-
tuation assurée, cherche
pour tout de suite ou
pour époque à convenir

bel appartement
de trois chambres, avec
confort, à Neuchâtel .

Adresser offres écrites
détaillées avec prix à
A. M. 207 ati bureau de
la Feuille d'avis.

Demoiselle cherche cham-
bre indépendante en ville
pou r le 15 mars. Adresser
offres écrites à S. O. 168
au bureau de la Feuillle
d'avis.

On cherche, pour tout
de suite, un

appartement
de deux ou trois pièces ,
pour ménage soigné. —
Adresser offres écrites à
S. A. 198 au bureau de
la Feuille d'avis.

Docteur cherche à louer
à Neuchâtel

appartement
meublé d'une ou deux
chambres, avec cuisine,
pour les mois de mal et
juin . Adresser offres écri-
tes à J. K. 199 au bureau
de la Feuille d'avis.

Demoise l le  cherche
chambre avec part à la
cuisine. Adresser offres
écrites à M. C. 210 au bu-
reau de la Feuille d'avis .

CHAMBRE
Jeune homme cherche ,

au centre, chambre meu-
blée pour lo 1er avril .

Adresser offres écrites
à L. B. 206 au bureau de
la Feuille d'avis.

Jeune couple cherche,
pour le 24 Juin ,

appartement
de trois chambres sans
confort. Adresser affres
écrites à P. S. 213 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Industriel cherche des
LOCAUX

environ 200 m» , pour une
petite Industrie, propre.
Adresser offres écrites à
C. O. 74 au bureau de la
Feuille d'avis.

Le home d'enfants
de la Chaux-de-Fonds

cherche un
moniteur

pour un groupe de Jeu-
nes gens de 12 à 20 ans.
Travaux manuels de mal-
son, organisation des loi-
sirs, tenue et propreté.

Offres très détaillées à
la direction, Sombaille 7,
la Chaux-de-Fonds,

On cherche pour un
ménage simple de deux
adultes et d'un enfant
une

PERSONNE
de confiance, sachant cui-
siner (pas de gros tra-
vaux) . Entrée immédiate.
Possibilité , si on le désire ,
de rentrer chaque soir
chez sol. Faire offres écri-
tes sous M. W. 184 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

On cherche, pour tout
de suite, une Jeune

sommelière
présentant  bien , dans
caf é-restanjrant genre tea-
room ; un Jour et demi
de libre par semaine.

Faire offres sous chif-
fres P 3110 J. à PubUcl-
tas S. A., Saint-Imier ou
tél. (039) 416 60.

t_4>_+.+_+.<

PRESSANT
On cherche une dame

pour tenir compagnie et
faire le ménage à une
personne malade dans la
soixantaine habitant les
Ponts-de-Martel. Pas de
gros travaux. On donne-
rait en échange pension
et argent de poche.

S'adresser: Crêt-Tacon-
net 36, 1er étage, Neu-
châtel .

Je cherche, pour début
d'avril , une

jeune fille
d» 18 ans, honnête et
consciencieuse, pour ai-
der au ménage et au ma-
gasin. Faire offres avec
prétentions do salaire à
la boulangerie - pâtisserie
H. Ducommun, Couvet.

Commissionnaire
est demandé pour fin
mars. — Se présenter au
magasin de fleurs Ben-
kert, place du Port.

On cherche

garçon
ou jeune fille

hors des écoles et qui dé-
sirerait apprendre la lan-
gue allemande, pour ai-
der - la cuisine et au
ménage. Entrée 1er avril
ou mi-avril . S'adresser à
famille Elsener, Krone,
Neuhelm ( Zoug).

On cherche pour le
1er avril,

jeune homme
hors des écoles , dans pe-
tite entreprise agricole ,
pour aider aux champs
et à l'éourie. Bons soins
et vie de famille. Famille
Dubler - Rufenacht , Lu-
scherz prés Ccrller .

Magasin
d'alimentation
Je chercha pour entrée

lmimédiate une

JEUNE FILLE
pour aider au ménage et
au magasin. Faire offres
avec préten tions de sa-
laire , case postale 8627,
la Chaux-de-Fonds.

On cherche pour un
ménage de deux person-
nes dont une dame âgée,

JEUNE FIEEE
de confiance, sérieuse et
propre , sachant cuisiner
(pas de lessive). Entrée
le 15 mars ou pour date
à convenir . Tél . 5 28 73.

Je cherche un Jeune

ouvrier
travailleur pour la cul-
ture maraîchère . Place
stable et bons gages. —
E. Mu ller , Marin , télé-
nhono 7 53 fift

On demande une

jeune fille
parlant un peu le fran -
çais , propre et sérieuse,
pour aider au ménage .

Faire offres il Mme
Maurer , 3, chemin La-
combe, Genève.

Atelier de reliure cher-
che une

jeune fille
sortant des écoles, pré-
sentée par parents, pour
travaux de brochage .
Place stable.

Ecrire : cas© postale
No 11.614, Neuchâtel.

On cherche une

femme de ménage
recommandée pour

heures régulières
dans ménage soigné au
centre de la ville.

Adresser offres écrites
â V. X . 217 au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche, pour le
1er avril , une

jeune fille
pour aider aux travaux
d'un ménage soigné. —
S'adresser : A.-E. Perret ,
chemin des Mulets 3, té-
léphone 5 41 40.

Je cherche un

voyageur
visitant la branche ali-
mentaire (épicerie), pou-
vant s'adjoindre article
Intéressant. — Adresser
offres écrites a F. N. 223
au bureau de la Feuille
d'avis.

La clinique du Crêt ,
Neuchâtel , cherche, pour
le 1er avril ou pour date
à convenir, un

garçon de maison
Adresser offres avec cer-

tificats ou références à la
directrice.

A vendre une

voiture « Austin »
transformable, charge  :
800 kg., cinq places, mo-
dèle 1950, ayant roulé
12,000 km., convient pour
tous métiers. — Adresser
offres écrites & L. C. 220
au bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre magnifique

table à écrire
de style Renaissance, en
noyer massif sculpté, avec
fauteuil. Prix : 1450 fr.

Ebénlsterle Q, Fallet ,
Dombresson .

HERNIE
« MICHEL » sans ressort
et sans pelote grâce à son
plastron fait corp3 avec
le corps. Son prix aussi
vous enchantera . Envols
à choix. Indiquer taille et
côté. R. MICHEL, Merce-
rie 3. LAUSANNE.

A VENDRE
suite de décès : planche
à repasser, garniture de
cuisine en verre, cassero-
les diverses, couleuse (à
bois), balance de ména-
ge, paravents, commode,
paillasse à ressorts, secré-
taire, machine à coudre,
buffet de service, etc.

F a u g u e l , avenue So-
guel 11, Corcelles.

A vendre à Peseux

moto B. S. A.
350 cm3 , 1948-1949.

Fr. 1350.-.
Adresser offres écrites

à H. P. 196 au bureau de
la Feuille d'avis .

A VENDRE
un lit , deux places, som-
mier métallique. Petits
meubles. — Demander
l'adresse du No 197 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A VENDRE
DIVAN-LIT avec matelas
et trols-coins, une place,
prix : 250 fr. COULEUSE
en zinc , contenance : 20
à 25 litres, prix : 30 fr .
CORDEAU A LESSIVE
sur dévidoir , 75 mètres,
20 fr . Le tout à l'état de
neuf . Demander l'adresse
du No 221 au bureau de
la Feuille d'avis .

- Tout nouveau :
Cornettes ¦

aux œuf-
la favorite des —

pâtes
alimentaires — 

marque Usego
Fr. 0.85 le paquet 

de 500 gr .
Zimmermann S.A.
- Cent onzième année

A VENDRE
un Ut complet, une com-
mode-lavabo, une table
de nuit, le tout en sapin
verni , une armoire à mu-
sique (noyer), une chaise
brodée, une table de cui-
sine , un g ramophone
(«Voix de son maître»),
disques. — S'adresser au
No 10, rue du Môle , 2me
étage, à gauche, entre
midi et 14 heures. Télé-
phone 5 19 84.

A vendre une

poussette
bleu marine , on bon état.
Téléphoner lo matin au
No ô 10 47.

On cherche un garçon
propre et honnête en
qualité de

commissionnaire
chez L e h n h e r r  frères ,
commerce do volaille .

JEUNE FILLE
hors des écoles cherche ,
pour le 1er avril , place
pour aider au ménage et
apprendre le f r a n ç a i s .
Bons soins désirés. Adres-
ser offres à Mme Hunzl-
ker-Grossenbachcr , Petits-
Chênes 7, Neuchâtel .

PEINTRE
entreprendrait travaux de
rlnture chez particuliers ,

l'heure ou à forfait,
avec ou sans fourniture ,
à Neuchâtel et environs.
Prix modérés. Références.

Adresser offres écrites
à S. M. 208 au bureau de
la Feuille d'avis.

Peintre
en bâtiment

cherche travail Adresser
offres écrites à C. H. 203
au bureau de la Feuille
d'avis.

Dame cherche à faire

nettoyages
de maison, ainsi que quel-
ques lessives. — Adresser
offres écrites à U. Z . 222
au bureau de la Feuille
d'avis .

Suissesse allemande, 18
ans,

cherche place
dans famille à Neuchâtel .

Adresser offres écrites
à G. P. 214 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre

salon de style
doré à la feuille , travail
exécuté par spécialiste,
tapissé à neuf , compre-
nant une table, quatre
chaises, un canapé, deux
fauteuils. Pour tous ren-
seignements, s'adresser au
téléphone 6 71 53 Saint-
Aubin (Neuchâtel).

Machine
« Bernina »

avec moteur électrique :
« Zigzag », beau meuble ,
un an de garantie, à ven-
dre pour cause imprévue.

S'adresser à case 472,
Neuchâtel.

« ELNA »
Machine à coudre neuve

à vendre ; occasion, deux
ans de garantie . Ecrire :
case 472. Neuchâtel .

A vendre

fumier bovin
bien conditionné, deux ou
trois camions. S'adresser
à Charles Bonny-Corthésy,
Chevroux (Vaud).

Vin rouge
du Tessin
américano

de mon pressoir , bonne
qualité, 1 fr . 05 le litre
depuis Locarao, à partir
de 50 litres.

F. Weidenmann , Lo-
carno, tél. (093) 710 44.

A vendre une

cuisinière à gaz
« Soleure », trois trous,
avec four, chez Mme Ber-
thoud , escaliers des Im-
mobilières 7.

A vendre vingt

poules
en ponte, à 10 fr . pièce,
chez Fritz Galiand , Bou-
dry .

A vendre un beau

vélo de dame
Demander l'adresse du

No 141 au bureau de la
Feuille d' avis .

A vendre une

poussette
belge « Helvétla », ainsi
qu 'un

vélo d'homme
S'adresser à M. Furrer ,

Champ-Bougin 34, Neu-
châtel.

A vendre un beau lot
de

poussines
et poules

perdrix italienne , en plei-
ne ponte , chez Albert Lo-
rimler fils, Vllars.

A vendre

accordéons
Pour cause de départ,

une superbe diatonique
si b - ml b, avec coffre,
30 touches, 8 basses, qua-
tre voix, trois registres,
marque «Ranco Guglielh-
mo », Vercelli , Italie, va-
leur actuelle : 685 fr. cé-
dé à 450 fr.

Une chromatique, même
marque, nacrolaque noir,
doigté champignons, 87
touches sur cinq rangs,
120 basses, quatre voix,
trois registres, avec coffre,
valeur actuelle : 1600 fr „
cédée à 950 fr „ en par-
fait état. Adresser offres
écrites à B. O. 204 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Grâc * d ton
outillage moderne

- ton
grand choix
de caractère*

à ton
riche assortiment

de papier*

['IMPRIMERIE CENTRALE
Rue dn Concert 6

vous donnera
tonte satisfaction

On cherche à acheter

PIANO
d'occasion. Offre avec prix
sous chiffres P 2264 N, à
Publicitas, Neuchâtel .

Souliers et
vêtements

pour homme sont ache-
tés par G. Etienne, Mou-
lins 15, tél . 54096.

Je cherche d'occasion
pour le s-i

pantalons (42)
souliers (40)

en bon état . Tél. 5 49 81.

0 Grétillat
Pas de visites ni de
rendez-vous nouveaux
jusqu 'à nouvel avis

Perdu un

porte-monnaie
en cuir brun , contenant
155 fr., parcours Haute-
rive-Cornaux. Aviser tél.
5 46 44. Bonne récom-
pense.

Apprenti
dessinateur

architecte , contrat légal.
Entrée : avril 1951.

Adresser offres écrites
à P. o. 215 au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche une

JEUNE FILLE
ou une personne
pour le ménage. Bon sa-
laire. — Faire offres
sous chiffres P 461 H,
à Publicitas S. A., Mou-
tler.

JEUNE FILLE
sortant des écoles est de-
mandée en qualité d'aide
dans petit ménage soigné
en Suisse allemande. En-
trée après Pâques. Vie de
famille assurée. — Offres
écrites à Fritz Strassen ,
Meilen (Zurich).

RÉCOMPENSE à qui procurerait
pour tout de suite UN APPAR-
TEMENT de trois ou quatre piè-
ces. — Adresser offres écrites à
A. R. 205 au bureau de la Feuille
d'avis.

Fabrique d'horlogerie d'offre place
stable à

régleuses
de préférence en fabrique, éventuelle-
ment à domicile. Faire offres sous chif-
fres P. 2258 N., à Publicitas, Neuchâtel.

On engagerait pour tout de suite ou époque à
convenir, habile

sténo-dactylographe
connaissant Je français, l'allemand et si possible
l'anglais. La préférence sera donnée à une Jeune fille
ayant fréqu enté une école de commerce, possédant
un diplôme ou certificat d'études. — Faire offre
avec curriculum vitae et prétentions de salaire
sous chiffres P. 11.863, à PUBLICITAS, NEUCHATEL.

__^_H_—_—__________________¦_—____—____ ¦____

Importante maison de la place
cherche pour entrée immédiate

ou pour date à convenir

jeune employée
habile et consciencieuse. Place
stable. Faire offres avec curri-
culum vitae et copies de cer-
tificats sous chiffres T. B. 201
au bureau de la Feuille d'avis.

Homme sérieux
travailleur , de forte constitution , âge
maximum 32 ans, trouverait place
stable et d'avenir, éventuellement
chef de chantier, dans entreprise de
combustibles de la ville. Faire offres
détaillées sous chiffres L. B. 200 au
bureau de la Feuille d'avis.

Le poste de TENANCIER du

CERCLE NATIONAL
NEUCHATEL

est à repourvoir pour le 1er juin 1951.
Adresser les offres par écrit jusqu 'au
29 mars au président , M. Pierre Court ,
rue Saint-Maurice 12, Neuchâtel .

PLACE AU CONCOURS
PLACE VACANTE : Ingénieur électricien à. la Sec-

tion des Installations électriques de la Division
des Travaux du 1er arrondissement des C.F.F., à
Lausanne.

CONDITIONS D'ADMISSION : Diplôme d'Ingénieur
électricien d'une école technique supérieure.
Longue expérience dans le domaine des Installa-
tions de distribution b, basse tension (éclairage ,
force motrice , applications thermiques) et des
Installations Intérieures. Langue maternelle : le
français , connaissance de l'allemand.

APPOINTEMENTS MENSUELS : A convenir.
DÉLAI D'INSCRIPTION : 31 mars 1951. S'adresser

par lettre autographe et curriculum vitae à. la
Direction du 1er arrondissement des C. F. F.,
à Lausanne.

ENTREE EN FONCTIONS : Le plus tôt possible.

Nous cherchons une

porteuse de journaux
pour le Vauseyon , quartier des
Charmettes. La préférence sera
donnée aux personnes habitant
à Vauseyon ou à Peseux. Prière
d'adresser les offres de service à

l'administration de la
« Feuille d'avis de Neuchâtel »,

î, Temple-Neuf, tél. 512 26.

Atelier de mécanique de précision
cherche un

chef décolleteur
connaissant d'une manière approfondie le
calcul des cames et de la mise en train des

décolleteuses Petermann et Tornos .
Place stable pour personne énergique et ca-
pable de diriger une trentaine d'ouvriers.
Faire offres manuscrites avec curriculum
vitae , copies de certificats , références, pho-
tographies, prétentions de salaire et date
d'entrée sous chiffres Y. 100022 X., â

Publicitas, Lausanne.

Importante maison , bien introduite ,
commerce de produits fourragers et
agricoles, gros et détail , cherche pour
visite de la clientèle , un

REPRÉSENTANT
qualifié , connaissant si possible la
branche, ayant éventuellement fré-
quenté les cours d'une école d'agri-
culture. Les offres accompagnées de
certificats , photographie doivent être
adressées sous chiffres P. 2241 N.,

à Publicitas, Neuchâtel.

PLACE AU CONCOURS
PLACE VACANTE : Ingénieur électricien _ la Sec-

tion des installations électriques de la Division
des Travaux du 1er arrondissement des CFF., à
Lausanne.

CONDITIONS D'ADMISSION : Diplôme d'Ingénieur
électricien d'une école technique supérieure.
Quelques années d'expérience dans le domaine
de la haute fréquence et du courant faible.
Langue maternelle : le fronçais, connaissance
de l'allemand.

APPOINTEMENTS MENSUELS : A convenir.
DÉLAI D'INSCRIPTION : 31 mars 1951. S'adresser

par lettre autographe et curriculum vitae à la
Direction du 1er arrondissement des O. F. F„
à Lausanne.

ENTRÉE EN FONCTIONS : Le plus tôt possible.

Fabrique d'horlogerie engagerait
pour tout de suite ou époque à convenir

ACHEVEURS a
Faire offres sous chiffres P. 11,864,

à Publicitas, Neuchâtel.

T E R M I N E U R S
désireux d'entreprendre la terminaison
de séries régulières de mouvements de
qualité soignée de 8 'A" à 10", capables
de fournir un travail garanti et conscien-
cieux , sont priés de faire offres à maison
de premier ordre , pouvant leur assurer
étroite collaboration. S'annoncer sous

chiffres P. 2228 N., à Publicitas ,
Neuchâtel.

___¦__•_--*------------*-------_-»---- £--_---- _-¦

JEUNE EMPLOYÉ
DE BUREAU

porteur de diplôme, ayant de l'expé-
rience, connaissant bien le français
et l'allemand, serait  engagé par com-
merce de gros de Neuchâtel .

Place d'avenir pour un jeune homme
capable et sérieux.

Faire offres avec prétentions,
copies de certificats, sous chiffres
O. B. 105 au bureau de la Feuille
d'avis.

Garage du Vignoble
cherche un

jeune mécanicien
sur auto

si possible marié. Place
stable et bonne rétribution
assurées à candidat sérieux
et qualifié. Offres avec réfé-
rences sous chiffres X. T. 178

au bureau
de la Feuille d'avis.

On cherche pour entrée immédiate un

ébéniste
et un

manœuvre
Faire offres ou se présenter aux usines de
Bas-de-Sachet S. A. de Cortalllod , tél . 6 41 47.

Profondément touchés cle In sympathie qui
leur n tté témoignée,
Monsieur Charles TABORD et famille

expriment, leur sincère reconnaissance il tontes
les personnes qui par leur présence, leurs mes-
sages et leurs envols do fleurs, les ont entourés
dans les heures douloureuses qu 'ils viennent do
traverser.

Neuchâtel, lo 18 mars.

r vos *^
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J. P. Stauffer
Bijouterie

Saint-Honoré 12
NEUCHATEL ,

Importante maison de la place
cherche

apprenti (e)
La préférence sera donnée à

candidat (e) sortant des écoles
secondaires. Adresser offres écrites
à D. M. 202 au bureau de la Feuille
d'avis. '

OFFICE DES POURSUITES DE DOUDRV

VENTE
aux enchères publiques
L'office des poursuites soussigné vendra par

voie d'enchères publiques , au domicile de
BERGER Charles, agricul teur  à Bevaix , route
cantonale, le mercredi 14 mars 1951, dès
14 h. 30, les biens désignés ci-dessous :

un appareil de radio marque Thorens,
ancien modèle ;

un vélo d'homme complètement équi pé ;
un char à échelles ;
un éhar à pont.
La vente aura lieu au comptant conformé-

ment  à L. P.
Boudry, le 8 mars 1951.

Office des poursuites de Boudry.

Propriétaires et gérants d'immeubles
On cherche à louer locaux , de préférence

vieux logement de trois-quatre pièces et cui-
sine, pour peti te industrie très propre et sans
bruit  de moteurs. Adresser offres écrites à
E. Z. 211 au bureau de la Feuille d'avis .
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Laver au Persil est bon marcké

On a vite fait de s'en apercevoir. Il y a dans Persil
une telle réserve de puissance détersive qu 'un lissu ayant
déj à servi peut très bien être réutilisé pour laver des
pièces de couleur ne supportant
pas l'ébullition. Pas besoin

f 

d' à jouter le moindre ingrédient , BftS
parce que Persil lave tout seul et i . ' j j  fffl | 1
rend votre linge toujours plus B* B™ ! ^fc g !
beau. Femme soigneuse blanchit §s wim m HfS fl ¦
au Persil.

IW Hors de pair aussi pour la machine à laver
Trempez à l'Henco * Rincez au SU
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W _fi_fiE ' r ' -̂ '"' v. f* ~ - J ' ^__T'_^_fc^ _««¦_*. 'H';'_PI3__à__feS

'¦ _^^^^ t "s&éis*^ _&. "-.«..̂ S.; 9_ .'

^5|̂  / ' | ̂ f)
HP **-——-.--____ ._—-̂
1 rempez vos lèvres dans l'or du ^P5_s>,

Al a r t i n i . . . Quelle somp tueuse  _E3__8

Tous les fins connaisseurs vous le di- IS~'-*M
. ront : M a r t i n i  possède un quel que __R__sl/
I chose d exquis qui fait de ce vermouth , __ r^^~Bg l
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LE VERMOUTH DES VERMOUTHSjfe||||̂̂

PRODUITS MARTINI & ROSSI S. A., GENÈVE

t ">Moyennant Un paye-
ment de

Fr. 5.-
par semaine, ]e vous
livre un TAPIS pure
laine ou une DES-
CENTE DE LIT. Qua-
lité lourde. Demandez
tout de suite des
échantillons. Pas de
magasin. Envois dans
toute la Suisse.

G. Santi, ZURICH
Clarlûenstrasse 25

Tél. 25 40 61
V J
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Baillod A .
Neuchâtel

.  ̂1/PARIS '/  - tnr
lance le j \  _L£t)«™

TAILLEUR f j W
_1 \ _ H / _  En exclusivité«SAM)» ^

Le nouveau TAILLEUR « SACO»
coupé dans un velours côtelé très souple, 
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noir , vert , bleu et beige il I \J

Décidément grand favori de la jeunesse j I (\ ¦¦
élégante, taille 38 à 42 ___ ___ \_J»

ACTUELLEMENT
SPLENDIDE EXPOSITION

DES DERNIÈRES CRÉATIONS

n e u c u Q T C l

Toujours à la hauteur de sa tâche

REVUE DE MODE PERMANENTE
dans nos six vitrines

échluep ] mS TX f5AINT- BIAI5E F de «¦n»tarM «"•¦
Té] 752 33 Toits de cabriolets

SEIXERIE, AUTOS, Bâches pour camions
AMEUBLEMENTS

Maison fondée en 1865 ,

S_____i

Notre sécateur à
Fr. 10.65

un article extra

Baillod A-.
NeucliAtel

Tous les mardis
mercredis et Jeudis

Atriaux
Rôti et

beefsteak
haché

BOUCHERIE

R. Margot

Pour personnes sourdes et dures d'oreilles 1

Paravox
Trois modèles ayant eu la
plus haute récompense à
l'Exposition de Cleveland (U.S.A.)

Démonstrations et vente chez

I

HUG a Cie, Musique
Neuchâtel
Dépositaire de plies pour tous appa-
reils acoustiques

Asphalt tile - Spoknol - Plastoliege
Pour fond de locaux industriels et autres

Pour être bien conseillés demandez à SPICHIGEB,
Neuchâtel , spécialistes...

M I T A ' '"_i___PPKW
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Le printemps accourt dans nos
rayons.

Notre recherche de l 'inédit nous
permet de vous o f f r i r  :

CHEMISES DE NUIT
COMBINAISONS

PARURES
DE NYLON, DE SOIE OU DE COTON

Dans les toutes dernières nouveautés
A des prix toujours avantageux

^**̂ £ll_______
N E U C H A T E L

_- J

Belle occasion A vendre petit

char à pont
en parfait état , dimensions 100 x 190, avec
mécanique , pour le prix de 120 fr . S'adresser
à J. M. Matile , Rellevaux 2, tél . 5 15 90.
________HHMB-9Bra_____B_H_S_i--B___B

POUR SE MEUBLER
on va chez Lavanchy, Orangerie 4

DÉCOLLETÉS

Collection de printemps
REAU CHOIX

en daim n0i
à' partir de Ff. 28.80

Chaussures J. Kurth S.A.
NEUCHATEL

Seul représentant des supports
BIOS
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JEdge TItOÊMOIS

Alors Pierre alla jusqu 'à la porte
d'entrée. Quelqu 'un derrière l'épiait
à coup sûr. Il l'ouvrit brusquement,
s'attendant à voir apparaître Mado
ou l'inconnu ou peut-être les deux.
Une bataille s'ensuivrait sans doute .
Tant pis. Il recula de stupéfaction.
C'était Aline.

CHAPITRE XVI

A quoi rêvent les jeunes f i l les

La première pensée de Pierre Val-
roy fut  de croire qu'Aline le surveil-
lait pour le compte de Mado .

« M. Sévery m'avait prévenu. Je
suis seul contre tous. »

Il prit un air comiquement cour-
roucé.

— Depuis quand les jeunes filles
honnêtes vicnncnt-cllcs au milieu de
la nui t  frapper à la porte des jeunes
gens ? gronda-t-il .

Aline rougit.
— J'ai aperçu de la lumière sous

la porte du palier , répondit-elle. Et
puis je vous ai entendu vous agiter.
Je me suis imaginé que M. le comte
était plus malade et que vous ne se-
riez pas fâché d'avoir un peu d'aide.

— Tout va très bien , répliqua
Pierre sèchement. Regardez-le. Il
repose.

— Mon Dieu ! comme il est pâle !
s'écria Aline.

— Mais il respire calmement , fit
observer Pierre. Comme vous, d'a-
bord , j' ai été effrayé. Tout compte-
fai t , je ne crois pas nécessaire d'éveil-
ler Madame .

Aline sourit  et ne répondit pas,
Pierre la saisit  aux épaules et l'accula
dans un coin.

— Vous allez m'expliquer tout de
suite pourquoi vous avez souri, or-
donna-t-il.

— Vous m'avez demandé tout à
l'heure pourquoi j'étais venue frap-
per à votre porte , répondit la jeune
fille avec un sang-froid impertur-
bable. N'avinns-nons pas convenu
au moment du dîner de nous rendre
mutuellement des services ? Je ne
suis pas descendue ici pour autre
chose.

— Voilà votre service rendu. Vous
n'avez plus cpi'à remonter.

— Jamais de la vie.
— Pourquoi ?
— Parce que j 'ai encore quelque

chose à vous confier... quelque chose
dans votre intérêt...

— Vraiment  ?
— Quelque chose relativement... à

Madame.
— Tiens ! Tiens !...
— Quelque chose qui vous expli-

quera mon sourire — quoique au
fond vous vous le soyez déjà ex-
pliqué tout seul .

— J'ai horreur des énigmes. Je
vous écoute.

— En ce moment, Madame n'est
pas dans sa chambre.

— En quoi pensez-vous que cela
puisse m 'iiitéresser ?

— Parce que je ne suis pas aussi
bête (pi e j'en ai l'air , cher Monsieur.
Pour que vous ayez accepté une place
aussi désagréable que celle qui vous
a été confiée , pour persister à y
rester après l'avanie que vous y avez
reçue, il faut  que vous soyez guidé
par des motifs  polissants !

— Vous êtes folle !
— Quels sont-ils ? Ce n'est pas à

moi de les énumérer. Dans tous les
cas, il est certain que les faits et
gestes de Madame vous passionnent .

Pierre Valroy se mordit les lèvres.
— Je l'avoue, dit-il , jouant le tout

pour le tou t .
— A la bonne heure . Pourriez-vous

me confier pourquoi ?
— Cela me regarde.
— Vous avez tort de vous méfier

de moi.
— Pourquoi no m'avez-vous pas

dit cela dès le premier jour ?
— Parce que vous êtes un acteur

admirable et que le premier jour je

vous ai réellement pris pour un lar-
bin. Depuis, j 'ai eu des soupçons,
A présent, je connais la vérité.

-t- Et quelle est cette vérité, s'il
vous p laît  ?

— Que vous êtes amoureux de Mlle
Janine , dit Aline tranquil lement.

— Ce sont « eux » qui vous ont
priée de me poser cette question ?

— Ce n 'est pas une question . C'est
unto affirmation. Que Madame entre
en ce moment dans cette p ièce et elle
en sera persuadée . 11 lu i  suffira pour
cela de respirer ces effluves.

Les trois fenêtres grandes ouvertes
— sans doute à cause des volets clos
— n'avaient point laissé s'évaporer
l'odeur acre et voluptueuse du par-
fum de Janine.

— Ce flacon , vous avez été le
prendre dans la chambre de Made-
moiselle , ainsi <|tie sa photo et une
écharpe. Je vous ai vu passer tout
à l'heure sur le palier, l'air i l l uminé
et chargé de ce précieux but in . Quel
mérite ai-je donc à vous avoir de-
viné ? Vous ne vous cachiez guère.
Du coup, toutes les questions ha-
biles (pi e vous m'avez posées me sont
revenues en mémoire. Vous, un lar-
bin ? Quelle histoire ! Avouez que
je ne me trompe pas.

— Je n'ai rien à vous répondre.
— C est dans 1 ordre des choses.

Mais pourquoi , après tou t, ne me
seriez-vous pas également sympa-
thique ? Parce que vous aimez Ma-
demoiselle ? Vous seriez-vous inté-
ressé à moi, sans cela ? Et puis ,

qu est-ce que Madame a jamais fait
pour moi ? Elle s'est montrée tyran-
nique , exigeante . A plusieurs repri-
ses, elle m 'a profondément  humil iée.
Alors, pourquoi n'essaierais-je pas de
vous être utile ?

Pierre continua de garder le si-
lence.

— Vous êtes persuadé comme moi
que c'est Madame qui a fait disparaî-
tre la fille île Monsieur le comte...

Pierre esquissa un geste évasif !
— ... pour écarter tou t obstacle

entre l'héritage et elle..,, dans tous
les cas pour avoir entre les mains,
au moment opportun , une arme de
négociation redoutable.

— Vous êtes extraordinaire, ma
petite , je n 'avais pas songé à tout
cela.

— Hum ! Ne portez-vous pas, avec
cette cicatrice, la preuve flagrante
de ce que j' avance ? Eh bien , ils
vous ont joué la première fois . Vous
pouvez prendre votre revanche. Us
sont ensemble « tous les deux » à
quelques pas d'ici.

— Qui désignez-vous par tous les
deux ?

— Madame et son complice.
— Qui est ?
— Impossible de répondre à cette

question. Je n'ai jamais vu son vi-
sage. Peut-être reconnaitrais-je sa
silhouette. Ce n'est pas encore sûr.
Dans tous les cas vous pouvez le
faire , vous, en un tournemain.

— Ah !... Et où sont-ils ?
— Sur la plage qui dépend de la

propriété, près de la yole de Mlle
Janine.

— Bien , dit Pierre Valroy.
Il marcha un instant de long en

large, puis brusquement revint vers
la jeune fi l le .

— Je n 'oublierai jam ais le service
que vous venez de me rendre,
scanda-t-il.

— Qu 'allez-vous faire ?
— J'y vais.
— Vous... ?
— Oui , j'y vais. Vous avez deviné.

Je suis éperdument amoureux de Mlle
Janine depuis que je l'ai rencontrée
l'année passée à la redoute de Can-
nes. Par bonheur , sa belle-mère
n'était point à ce bal . Sinon je serais
déjà mort. Dites-moi , vous ne croyez
pas qu 'ils l'ont tuée ?

— Non. Il suff i t  de l'avoir fait en-
fermer dans une maison de folles
avant sa majorité et le décès de son
père. Elle n'a plus de parents. Le
testament  du comte nomme Madame
tutrice. A quoi bon répandre le sang?

— Confinent avez-vous découvert
cela ?

— Comme vous, j'écoute aux portes ,
Monsieur.

— Vous me paraissez même y ex-
celler.

— On prétend que cela fai t  partie
du service, dit Aline malicieusement,

— Pourquoi donc ne le continue-
riez-vous pas, ce service, en allant
vous-même sur la p lage écouter leurs
propos ? répondit Pierre sur le même
t0"' (A suivre)

LE SENTIER
DES SIRÈNES

(BT7I_ -:_ PB _,A n-BIHII- I-Hi FAQE!)

Dès lors il eut sa place non seule-
ment dans les séances de la section
genevoise et de la. Société romande,
qu 'il fréquenta assidûment, mais en-
core dans l'estime et le coeur de ses
confrères. On l'entendit souvent par-
ler avec ferveur et lucidité de ses
chères mathématiques, qu'il avait
littéralement épousées ; toutefois , en
philosophe qui « tient compte de
tout », îidèle au principe qu'il avait
affirmé dans la séance de Genève, il
aimait à remonter le cours des siè-
cles ; il s'efforçait, à la faveur de ces
incursions dans l'histoire, de réhabi-
liter le passé dans ce qu 'il a d'éter-
nel. Car il savait que certaines in-
tuitions fondamentales sont de tou-
jours et que d'éclatantes vérités peu-
vent jaillir des grandes « erreurs »
d'autrefois. 11 traita donc des Apo-
ries de Zenon d'Elée , de l ' Inf luence
de Descartes en ph ilosophie mathé-
matique. En février 1944, invité par
le groupe neuchâtelois de philoso-
phie, il proposa des vues nouvelles
sur Copernic.

Mais il joignait l'écriture à la pa-
role. En lylo parut l 'Imagination du
réel, L'invention et la découverte
dans la science des nombres, dédié
à la mémoire de Jean de la Har-
pe (2). Enfin l'année dernière vit
sortir, en décembre, une œuvre
posthume, La Figure du monde (3) .
Ce livre, orné d'une belle photogra-
phie, est préfacé par Jean Piaget.
Ainsi les trois silhouettes que nous
avons vu se détacher en 1923 sur la
paroi du château de Rolle se trou-
vent encore réunies par delà la mort
qui a prématurément effacé deux
d'entre elles.

Lu f i gure du monde. Des revues
spécialisées diront avec plus d'am-
pleur et de précision les mérites de
cet ouvrage. Il suffit de jeter un re-
gard sur la t able des matières pour
en deviner la richesse. De Thaïes
à Einstein , en passant par Pytha-
gore, Démocrite, Platon , Aristote, Co-
pernic, Galilée, Descartes, Newton,
Leibniz , Kant et Bergson , toutes les
grandes hypothèses relatives à notre
univers sont soumises à une criti que ,
rapide, certes, mais directe, centrale,
révélatrice.

Un problème accompagne le lec-
teur de la première à la dernière
page, celui de l'espace: espace anti-
que, solidaire de la matière qui le
détermine; espace newtonien, cons-
titué par un réceptacle vide où la
matière évolue sans en modifier la
structure : espace kantien , forme a
priori de la sensibilité humaine, in-
dépendante , elle aussi , de toute ma-
tière; enfin «de nos jours , dans les
cieux et dans l'atome, espace et
matière s'empoignent de nouveau. »
(P. 15).
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Mais c'est dans les derniers cha-
pitres que se fait jour , croyons-nous,
la préoccupation fondamentale de
l'auteur. L'imag ination du réel avait
déjà consacré de fortes pages à cette
dualité de la découverte et de Fin-
vention. « Minerve est la déesse de
la découverte, Arachné celle de l'in-
vention. Pour Minerve tout est don-
né , pour Arachné tout est créé. »
Celte préoccupation, spécifiquement
philosophique , car elle concerne la
genèse même du vrai , réapparaît
dans la Figure du monde.

Le réel cst-il découvert ou cons-
truit par l'homme ? De Minerve ou
d'Arachné, qui a raison ? A cette
question , Rolin Wavre fait  une dou-
ble réponse. Dans les mathématiques
il voit un exemple de création pure.
« L'homme a fait  l'expérience de sa
liberté en créant les mathémati ques...
C'est un domaine , le seul d'ailleurs,
où la pensée s'enchaîne par ses li-
bres ressources. Création continue
autour des vérités acquises, son évo-
lution est absolument imprévisible,
et l'on pourrait à cet égard en dire
ce que Bergson dit de la création
art is t ique » (p. 103 et 105).

Dans les scenecs appliquées, au
contraire, l ' invention n 'est plus rei-
ne. Car les initiatives de l'esprit
v iennen t  se heurter  à la résistance
des fai ts , à l'opacité du monde ob-
jectif. L ' invent ion n 'a de sens, dès
lors, que par le donné qu 'elle saisit
et révèle. Ici une invent ion  pure ,
sans découverte comp lémentaire , ne

serait que projection dans le vide.
« De sorte qu 'on serait assez porté à
dire : la part de l'invention dans la
conception du monde, c'est ce qui
est tombé en cours de route ou ce
qui tombera à l'avenir. » Ce qui
subsiste, c'est « ce qui est découvert,
l'apport des faits » (p. 167).

Prenons garde cependant de sous-
estimer l'invention. Sans elle « il ne
resterait plus de théorie du tout ,
mais seulement un catalogue de faits,
ce qui ne donne pas une figure à
notre monde » (p. 107). La nature
ne répond qu 'à celui qui l'interroge
avec intelligence. Les découvertes
du savant sont donc relatives aux
questions qu 'il a d'abord inventées.
« L'expérience n 'impose pas les for-
mules, elle ne les procure pas, elle
les confirme ou les infirme... Des
conventions, des inventions même
sont nécessaires (p. 170).»

Le savant se distingue donc du
commun des hommes par la légiti-
mité de ses questions, qui seules
conduisent à des découvertes. S'il
trouve, c'est qu'il sait chercher.
Mais , bien entendu , il ne cherche
que pour trouver, il n 'invente que
pour découvrir. Une opération scien-
tifi que n'est pas un jeu gratuit.

Nous ne pouvons reprendre ici
d'autres problèmes que traite , avec
la même lucidité , notre cher dis-
paru. Tel celui de la liberté et du
déterminisme qu 'il examine à la lu-

mière de deux autres notions , celle
de prévisibilité et d'imprévisibilité.
Savoir, c'est prévoir. « Dire que les
astres sont soumis à nos lois, ce n'est
pas dire autre chose que ceci : je
puis prévoir leur mouvement » (p.
151). La science trouve donc dans
la prévisibilité des phénomènes sa
véritable garantie. Mais cette ga-
rantie , qui repose elle-même sur le
déterminisme, ne s'évanouit-elle pas
aux échelles de la microphysi que ?
N'est-elle pas totalement inapp lica-
ble à l'échelle de la vie morale ?
« Nous ne nous dissimulons pas les
difficultés de l'application de ce cri-
tère » (p. 161). C'est donc avec la
scrupuleuse t imidité du savant que
l'auteur propose son h ypothèse. Il
nous laisse en face d' une « inven-
tion » personnelle, que l'avenir sanc-
tionnera peut-être comme décou-
verte. Il attend avec confiance la
réponse des faits à la question de
l'homme. Des travaux ultérieurs , sor-
tis de sa plume, auraient sans doute
jeté p lus de clarté dans cette émou-
vante pénombre. Hélas ! Rolin Wa-
vre , s'il connaît aujourd 'hui  la vraie
lumière  qu 'il a tant  cherchée, n 'est
plus parmi nous pour la montrer à
nos yeux infirmes.

René SCHAERER.

(2) Collection « Etre et penser »,
cahier 23, Neuchâtel 1948.

(3) Collection « Etre et penser»,
cahier 31, Neuchâtel 1950.

Souvenir

:%*%!* Rolin Wavre et la Figure du monde

PAR MONTS ET PAR ROUTES
DU VAL-DE-TRAVERS

Notre correspondant du Val-de-Tra-
vers nous écrit :

IL fut un tempe — relativement
récent — où les routes fiai Val-de-Tra -
vers étaient clans un état déplorable.
Les routes secondaires principalement
sur lesquelles on ne s'y pouvait hasar-
der sans une sérieuse prudence.

Depuis quelque, années les choses
ont , heureusement, changé. Le dépar-
tciueait des travaux publics, abandon-
nant une politique à la petite semaine
— dictée , il est vrai, par la situation
(rénéxalo — a élaboré un vaste pro-
gramm e routier dans lequel n 'a point
été oublié notre district.

On sait , à co propos , que l'Etat sol-
licite um nouveau crédit de 12 millions
do francs pour l'ensemble du canton .
Cette somme permettra de poursuivre
l'œuvre qui  a été entreprise et qui dans
les conditions actuelles du trafic se
révèle combien nécessaire.

En ce qui  concerne plus spéciale-
ment le Val-de-Travers, lo principal
effort a été fuit , ju squ'ici entre But-
tes-la Côtc-aux-Fées- la Vraconnaz et
Buttes-Noirvaux dont le prolongement
jusqu 'à Suinte-Croix avait été moder-
nisé auparavant d'une façon exemplai-
re par les autorités vaudoisee.

Ces deux tronçons neuchâtelois ont
été élargis, améliorés quant au profil
et à la visibilité et partiellement gou-
dronnés.  Ils seront entièrement ache-

vés dans le courant de cette année.
C'est aussi dans les mois à venir que

l'on a l ' intention de procéder au gou-
dronnage des routes reliant les Ver-
rières à la Côtc-aux-Fées et la gare
des Bayard s du Cernil, au-d.elà de ce
point les travaux nécessaires ayant de-
çà été faits dans la vallée de la Bré-
vine.

Le virago des Sagnettes étan t main-
tenant complètement corrigé la route
— utile aux relations entre la vallée
de la Brévine, lo Locle et le Val-de-
Travers — sera encore améliorée à
partir de la Ilocho jusq u'à la gare de
Boveresse et entre cette gare et le
village.

Quant à la côte de Rosière, encore
en fort mauvais état, on se propose de
reconstruire les tournants, de l'élargir,
de la répa rer jusqu 'à son point de jonc-
tion avec la route internationale Neu-
ckâtel-Pontarlier.

A propos do celle-ci, notons que la
réfection d'un tronçon à l'est de Tra-
vers, sur lequel des essais ont été faite
avec des produits «asphaltiques» de la
mine de la Presta, a été modernisée
l'an passé.

C'est ce printemps que sera entre-
pris la reconstruction du passage SOUB
voie entre Travers et le Crêt de l'An-
neau, passage dangereux situ é dans un
virago en S et où plusieurs accidente
de la circulation se sont produits. Lee
plans définitifs ayant trait à cette re-
construction sont mis au point en col-
laboration avec les C.F.F.

Lo montant qui sera affecté à la re-
mise en état des routes du Val-de-Tra-
vers s'inscrit, pour la seconde tranche
des travaux, par 1 million 300 mille
francs.

1 II le sait !I
Avec des œufs durs, il

faut de la moutarde
Thomy. Sa saveur inimi-
table les rend deux fois
meilleurs et très faciles
à digérer.

ï Chacun connaît la
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I Petits œufs acidulés 1
65 c.

le cornet de 250 gr.

moins ristourne

I Oeufs et sujets divers!
en chocolat, nougat, massepain

et sucre
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les excellentes yË-fi3*-""
graisses comestibles SAIS pour chaque
^===s ménage, car...

|AJl 1 JAI Faire une bonne cuisine, c'est bien;
_w »TiiU_fl ,a faire avec SAIS' c est mieux!

Des recettes de cuisine Intéressantes peuvent être-
obtenues dans les magasins d'alimentation.

POUR

L'AUTO - L'INDUSTRIE
LA PUBI-ICITÉ

PISTOLETS
ET

COMPRESSEURS
DANS TOUS LES PRIX

M. THOMET I
ECLUSE 15 NEECHATEL I

«ff i  Mesdames !
Pour le printemps

UN BON CORSET
UNE BONNE GAINE

et un SOUTIEN-GORGE PARFAIT

achetés chez la corsetlère spécialiste
soulignera l'élégance de votre

personnalité.

I ÉRÈS -CORSETS
Mme L. ROBATEL

Chavannes S. Tél. 5 50 30. Neuchâtel

(c) Après les pluies diluviennes de l'au-
tomne dernier et la sortie du Torrent ,
nous avons connu , cet hiver , des chutes
de neige fréquentes et abondantes. Pen-
dant trois mois , la terre a été constam-
ment recouverte par ce blanc manteau
d'hermine auquel les conteurs neuchâ-
telois du siècle passé ont fréquemment
fait allusion dans leurs récits.

i^es agriculteurs s en sont réjouis , la
neige n 'est-elle pas le fumier du pauvre ?
Les bûcherons , par contre , ne l'ont pas
accueillie avec le sourire ; ils sont en
retard dans leurs travaux et les coupes
de bois sont loin d'être terminées. Les
chevreuils non plus ne l'ont pas appré-
ciée à sa juste valeur : elle a si bien tout
recouvert dans nos forêts qu'ils ont eu
de la peine à trouver leur nourriture ;
plusieurs d'entre eux , parmi les plus jeu-
nes , ont péri, affamés.

Mais peu à peu la terre réapparaît et
avec elle les premières fleurs de l'année ,
les nivéoles et les perce-neige. Encore
un peu de patience et ce sera le tour des
primevère s et des violettes.

Sera-ce pour Pâques ? On veut bien
l'espérer.

Bienfaits et méfaits
de la neige dans le Val-de-Ruz

$ ĵ___tf

la matière pour la rendre propre à quelque emploi. Mais
la moindre défaillance peut tout gâcher ou, ce qui est
pire, mettre en jeu votre existence et celle des vôtres.
L'Ovomaltine donne force et endurance. Elle facilite et
prolonge l'effort.

OVOMAmHE
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EXTRAIT DE LA FEUILLE OFFICIELLE
SUISSE DU COMMERCE

Février 9. La maison Henri Kopp, à
Oouvet , garage, réparations mécaniques,
carrosserie, transports automobiles de cho-
ses et de personnes, taxis, ajoute à son
genre d'affaires : exploitation de l'hôtel
Central .

12. Radiation de la raison sociale Léon
Vaucher , à Buttes, fabrication do thé
EUisse, par suite de décès du titulaire.

12. Dissolution d- la maison Robert Ju-
vet et Cie, à Fleurier, fabrication , vente et
oanmerce de voitures d'enfants , par suite
de faillite.

17. Sous la raison sociale Serena « A » ,
'¦-.r.l., à Neuchâtel, il a été constitué une
société à responsabilité limitée qui a pour
ont la construction, l'achat , la vente , la
gérance d'immeubles, etc. Capital social :
20,000 fr . Associés : Flsolt et Nagel , Neu-
C-âtel, Jean-Pierre Nagel , André von Nie-
derhâusern , André Romang, René Junod ,
tous à Neuchâtel , Ami Blanchi, à Serriè-
fes, Hans Alioth , à Neuchâtel .

17. Sous 1- raison sociale Serèna « B » ,
(à.r .l„ à Neuchâtel, il a été constitué une
société à responsabilité limitée. But «t
associés : voir ci-dessus.

20. Radiation de la « Fondation pour la
construction d'une salle de musique » , à
Neuchâtel, son but ayant cessé d'être réa-
lisable

22 . Sous la raison sociale Fondation de
Pf6voyance sociale de MarcaccJ. et Cle, à
Neuchâtel , il a été constitué une fonda-
tion ayant pour but d'aider le personnel
de la maison « Marcacci et Cie » , à Neu -
™&tel, à faire face aux conséquences éco-
nomiques de la vieillesse, du décès, de
''Invalidité , de la malad ie ou d'autres cas
Je détresse ou de gêne . Président : Louis
Marcacci , à Neuchâtel , secrétaire : Charles
BLa8gl . à Neuchâtel .22 , Radiation de la raison sociale Orisa
"• A. en liquidation , à la Chaux-de-Fonds ,
esploitation d'un bureau technique, prise
et exploitation de brevets et licences , mé-cfnlque i fabrication d'appareils de précl-
Jjp i d'instruments médicaux , de ressorts
«âustrtels, bijouterie , la procédure de fail-
"» étant clôturée.
. 23. Radiation de la raison sociale Char-
ge Barben , à Neuchâtel , exploitation du
™s'ao de la Rotond;, représentations de
!_s et liqueurs , par suite de cessation de
^aurce?
,24 . Radiation de la raison sociale Marcel
»e-nbourquln, à la Chaux-de-Fonds, fabri-

cation, achat et vente de mouvements et
montres en tous genres, la suite des affai-
res étant reprise, avec actif et passif , par
Marcel Jeanbourquln et Cie , société en
nom collectif à la Chaux-de-Fonds. Asso-
ciés : Marcel Jeanbou rquln et Lucien Jean-
bourquln à la Chaux-de-Fonds.

26. Dissolution de la société en nom
collectif Spichlger et Cie, à Neuchâtel, li-
noléums, tapis , rideaux , draperies . Elle ne
subsiste que pour sa liquidation qui sera
opérée sous la raison sociale Spichlger et
Cie en liquidation , par les associés Roger
et Henri Spichlger.

Emissions radiophoniques
Mardi

SOTTEN S et télédiffusion : 7.10, Radio-
Lausanne vous dit bonjour. 7.15, inform.
7.20, concert matinal. 11 h., de Monte-
Ceneri : œuvres d'Henry Purcell. Chants
de Davlco , Panoramas et figures de la
Suisse italienne. Airs d'opéras. 12.16, mé-
lodies du Studio de Londres. 12.45, signal
hora ire , 12.46, lnform . 12.55, Bltter-sweet.
13 h., le bonjour de Jack Rouan. 13.10,
les orchestres en vogue. 13.30, Sonate en
la majeur op. 69 de Beethoven. 13.55, une
page de Mendelssohn. 16.29 , signal horaire.
16.30, thé dansant. 16.50, le Trio Hédy Sal-
quin . 17.30, Quatuor en sol mineur de
Schubert. 17.50, valse du délire , de Strauss.
18 h ., Ballades helvétiques. 18.30, les mains
dans les poches. 18.35, Divertissement mu-
sical. 18.55, le micro dans la vie. 19.13,
l'heure exacte. 19.14, le programme de la
soirée. 19.15, inform . 19.26 , le miroir du
temps. 19.40, le disque du mardi . 19.46,
le forum de Radio-Lausanne. 20.10, airs du
temps. 20.30, Soirée théâtrale : Sincère-
ment , de Michel Duran . 22.10, Extraits
d'opérettes : de Charles Lecocq â Francis
Lopez. 22.30 , lnform. 22.35, les champion-
nats du monde de hockey sur glace : Suis-
se-Finlande. 23.43, Radio-Lausanne vous
dit bonsoir.

BEROMUNSTEK et télédiffusion : 7 h.,
lnform. 11 h., de Monte-Cenerl : émission
commune. 12 .30, inform. 13.15, Sonates de
Beethoven . 13.40, nouveaux disques de
musique contemporaine. 16 h., Besuch in
Zurich. 16.30, de Sottens : émission com-
mune. 18.50, chronique d'économie suisse.
19.30, lnform . 20 h ., Neuvième concert de
l'abonnement par l'Orchestre de la Ton-
balle. 22.15, à la lumière de la rampe.
22.35. les Championnats du monde de hoc-
key sur glace : Suisse-Finlande.

CARNET DU JOUR
Cinémas

Studio : 20 h. 30. La dame de pique.
A. C. B. : De 15 à 19 h. Ciné permanent.

Actualités. 20 h. 30. Mademoiselle X.
Apollo : 15 h. et 20 h. 30. Le maître de

Lassle.
Palace : 20 h. 30. L'homme de Joie.
Théâtre : 20 h. 30. Trafiquants de drogues.
Rex : 20 h. 30. Les parents terribles.

BIBLIOGRAPHIE
« TU ENFANTERAS

BANS LA SOUFFRANCE »
par Morton Thompson

Presses de la Cité, Paris

Très long roman écrit d'après une his-
toire vraie . C'est la vie d'un médecin dont
le nom est Inconnu de tout le monde à
l'heure actuelle , qui se nomme Ignace-
Phlltppt Semmelweiss et qui découvrit les
causes de la fièvre puerpérale .

Cet homme partit faire ses études à
Vienne et constata avec horreur que qua-
tre femmes sur dix , après avoir mis leur
enfa nt au monde , mou raien t après d'atro-
ces souffrances. Obsédé par les souffran-
ces de ces femmes, il se mit à chercher un
remède à cette fièvre . H dut chercher long-
temps, mais il trouva . C'est alors qu 'il se
heurta à l'incompréhension de ses con-
frères ; on le traita de fou , on refusa d'ex-
pertiser sa découverte.

Et Semmelweiss, abandonn é de tous,
devint en effet fou et mourut loin de tous,
éloigné de sa femme et de ses enfants.

Oe roman est bouleversant et à décon-
seiller aux femmes enceintes. Les scènes
d'hôpitaux dans lesquelles les femmes se
tordent de douleur sont effrayantes. Et la
lutte que poursuit Semmelweiss, en butte
à la Jalousie de ses collègues, à leur esprit
de routine, vous fait passer des moments
d'intense émotion.

« UN NOUVEAU DANS LA VILLE »
par Georges Simenon

Presses de la Cité, Paris
Ce n'est pas un roman policier. Nous

nous transporterons dans un peti t village
du Maine, proche de la frontière cana-
dienne. Petit village paisible , avec un bar
où règne Charlie, patron plein de bonho-
mie. C'est dans ce petit village que tom-
bera Frankle , homme perverti , haïssant
tout le monde, semant le vice , la douleur
partout où 11 s'arrête . Mais U mourra ,
Frankle , car on ne vit pas de haine. Et
personne ne le regrettera.

Ce livre vous passionnera par le portrait
que fai t Simenon de cet homme Inquié-
tant , mystérieux qu 'est Frankle (qui se
nomme Justin quand 11 arrive).

« ET LA SERVANTE EST ROUSSE 1 »
par Roy Vlckers (Edlt. Ditls)

Ne vous est-Il Jamais arrivé , sous l'effet
d'une poussée do fièvre ou pour avoir ab-
sorbé trop de cachets contre la grippe,
d'imaginer des choses extravagantes ? En
état de demi-sommeil, à la manière d'un
homme ivre , n'avez-vous Jamais pénétré
dan_ une maison Inconnue , brisé des vi-
tres et poursuivi d'étranges personnages ?
C'est ce qui arriva à Bruce Habershon ,
Jeune armateu r londonien on ne peut plus
rangé , mais qu'un violent mal de tête
avait contraint à avaler un peu trop de
quinine.

Bruce était-U un voleur et un assassin ?
Ou seulement un fou amnésique ? Ou en-
core la victime de dangereux gangsters, se
servant de lui comme paravent ? Tel est le
problème posé par ce roman savoureux et
entraînant , chef-d'œuvre du spirituel nou-
velliste anglais Roy Vlckers , et l'un des
livres les plus agréables à lire de l'excel-
lente collection Détective-club.

« SCIENCE ET JEUNESSE »
6me série

De nos Jours , la Jeunesse ne peut faire
ses déllces uniquement de récits d'imagi-
nation ou d'anticipations à la Jules Verne .
La folle aventure scientifique de l'époque,
les audaces grandissantes des hommes lui
fournissent largement matière â émerveil-
lement. Aussi n'est-il pas étonnant qu 'elle
accueille favorablement les livres qui met-
ten t à sa portée les résultats de tant d'ex-
périences et d'entreprises ; encore faut-U
qu 'ils l'Instruisent agréablement . « Science
et Jeunesse » réalise à cet égard une solu-
tion idéale, en présentant des sujets très
divers , parfois ardus mais toujours accessi-
bles à des intelligences tant soit peu éveil-
lées. Chaque année, cette collection s'ac-
croît d'un nouveau volume, toujours im-
patiemment attendu . Le sixième vient de
paraître et n 'est pas moins riche que les
autres en études captivantes, récits de
voyage, Jeux et problèmes. On y trouve
entre autres des articles sur le radar, ce
mystérieux récepteur d'ondes réfléchies, le
cyclotron, ce formidable canon atomique
et la chambre à brouillard où se décèle lo
tracé des plus Infimes particules électrl-
sées.

FIDUCIAIRE G. FAESSLI
EXPERT-COMPTABLE ET AVOCAT

DÉCLARATIONS i§l_r£  ̂ I T0UT MANDAT I
| D'IMPOTS | %[̂ 3____f I FIDUCIAIRE |

Promenade-Noire 3 NEUCHATEL Téléphone 52290

OFFICE FIDUCIAIRE G. LEUBA N.._ HAT __
suce, de Schweingruber &. Leuba Experts-comptables lempe-Neut 4

Téléphone 5 42 77
Bureau fondé en 1908 —————^—^—^———————————

Impôts communaux , Impôts cantonaux , Impôts fédéraux
Comptabilités par abonnements avec prix à forfait — Tenue de comptes selon tous systèmes

Organisation — Contrôles — Revisions — Expertises — Secret professionnel garanti

Voici venu le moment
de remplir votre déclaration

/<\ d'imp ôts

\V\ _̂_ft ^

\\\\\ -tri:̂  c» Voici le moment , en effet. Inutile de dire qu'on
\\\\\ ° te<*v l'appréhende I Quel casse-tête , souvent , que de
\\\\\ ^e»* <#**» remplir une déclaration d' impôts . Une corvée,
\\\\\ *-*6v9A_*

e* * nécessaire , certes, mais qui engendre tout natu-
\ \\\ \  - ft6* _ Tellement la mauvaise humeur. Quelle que soit
\ \ \ \ \  <rtS>£6 «̂  - i l- ' D L.
\ \ \ \ \  votre situation , vous n y couperez pas. Kiche ou
\\\\\ pauvre, vous devez remplir le questionnaire que
\\\\\ »fco vous adresse le Bureau de recettes de l'Etat.
\\\\\ fes6*̂  vî* Pourquoi dès lors vous compliquer singulière-
\\\\\ ti* ^we ^-s-** ment la vie quand vous pouvez avoir recours à
\\\\\ t8%, fevt6 des spécialistes de la question qui sont à votre
\\\\\ \Q0&\tjt i* entière disposition pour vous aider , vous conseil-
\\\\\ _* **,VT>*V 'er et vous ti rer d'embarras. N'hésitez donc pas
\\\\\ oo* à avoir recours à eux. Vous ne le regretterez pas I
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SOCIÉTÉ DE BANQUE SUISSE
CAPITAL-ACTIONS ET RÉSERVES Fr. 205.000.000.—

jk NEUCHATEL $t
X m s îs oi X

Place A.-M. Piaget Faubourg de l'Hôpital 8

NOS RELEVÉS DE TITRES AVEC ESTIMATION ET INDICATION DES REVENUS FACILITENT
L'ÉTABLISSEMENT DE VOS DÉCLARATIONS FISCA LES ET LA RÉCUPÉRATION DE L'IMPOT ANTICIPÉ

AM' _ • _ ' ' Toutes questionsOffice fiduciaire .. . „
j ~  d impots

v_^^-_^ *&r 0r3anlsatlons et te-
C^̂ SSSs?/ W nue de comptabilités
Ôô / COLOMBIER n . . _„^^x Révisions - bilans

Expertises
Avenue de la Gare 15

Tél. 6 34 63 Recouvrements

^———————I——_____________________M_____MMI

Impôts - Bouclements annuels et tri-
mestriels - Prix de revient exacts -
Revisions - Expertises - Contrôle
permanent de la marche d'entreprise

FIDUCIAIRE D'ORGANISATION
INDUSTRIELLE ET COMMERCIALE

Dr M. Herschdorfer
Neuchâtel - Faubourg du Lac 7

Tél. (038) 5 32 27

Diplômé de l'Ecole des Hautes Etudes
de commerce mondial (1933) et de

l'Université de Berne (1935)

Toutes affaires fiscales

FIDUCI^RË F. LANDRY
Fbg du Lac 2 Tél. 548 48

§L a  

complexité des questions fiscales ne vous permet plus de les résoudre seul. Confiez ces
travaux au spécialiste

BRUNO MULLER
B U R E A U  F I D U C I A I R E  ET DE G É R A N C E S
N E U C H A T E L  - Temple-Neuf 4 - Tél. 557 02

Organisation, tenue, revisions et bouclement de comptabili
tés . — Toutes questions fiscales. Expertises , prix de revient,
statistiques. — Gérance de fortunes et d'immeubles. — As
surances.

Trente ans d'expérience fiscale n e l " ?as ,la mj lleure .9"
*> pour le contribuable soucieux de

sauvegarder ses droits tout en accom-
plissant ponctuellement ses obliga-
tions envers l'Etat ?

NOUS VOUS OFFRONS TOUS LES AVANTAGES D UNE TELLE EXPÉRIENCE !

FRÉDÉRIC SCHEURER & Cie "̂ Ĵ
1
* ™
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 ̂ FIDUCIAIRE QriTOO^TÉL.e.ll.BS

Extrait de la Feuille officielle
du canton de Neuchâtel

Février 10. Suspension de liquidation de
la succession répudiée de Stelger Henri-
Daniel , de son vivant commerçant à la
Chaux-de-Fonds.

17. Ouverture de la faillite de Maurice-
Charles Beymond . restaurateur, à Dom-
bresson. Délai pour le3 productions : 21
mars 1951.

19. Ensuite de la délivrance d'actes de
défaut de biens , Jules Zingg et Florine
née Tardy, domiciliés à Travers, sont sou-
mis de plein droit au régime de la sépa-
ration do biens.

20. Conclusion d'un contrat de mari age
entre Enrlco-Andrea Zapella et Jeanne-
Gtselle née Donatl, domiciliés à la Chaux-
de-Fonds.

21. Clôture de la faillite de Jules Zingg,
cordonnier, à Travers .

21. Conclusion d'un contrat do marlaçe
entre Stockll Roger-Eugène et Fabris Hé-
lène, domiciliés à Neuchâtel.

22. Conclusion d'un contrat do mariage
en tre Courvolsler Jean-Pierre , et Rachel-
Bertihe néo André , domiciliés à Neuchâtel .

24. Conclusion d'un contrat de mariage
entre Hafner Friedrich et Rose-Marguerite
néo Zlbach , domlcllléa â Couvet.

24. Suspension de liquidation de la suc-
cession répudiée do Leuzlnger Albert-Emi-
le, de son vivant marchand tailleur a. la
Chaux-de-Fonds.

24. Clôture de la faillite d'Orlsa S. A.
en liquidation , fabriqu e d'appareils de pré-
cision , d'instrumenté médicaux , ressorts
industriels, bijouterie , à la Chaux-de-
Fonds.
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LA VIE NATI ONALE
Querelle de mots

autour du plan d'armement
La question des

Notre correspon dant de Berne
nous écrit :

La commission du Conseil national
chargrée d' examiner le plan d'arme-
ment du Conseil fédéral n 'a pas ac-
cepté d'emblée toutes les propositions
gouvernementales. Elle a demandé un
complément d ' i n f o r m a t i o n  sur deux
points importants, l'un qui relève du
projet fiscal — impôt sur les boissons
— l'autre, du projet technique : l'ac-
quisition de chars de combat.

Je laisse de côté, pour l 'instant, l'op-
position qu 'a suscitée l'intention de
grever d'une taxe spéciale toutes les
boissons, y compris le vin indigène.
L'occasion se retrouvera d' en parler
plus lontruenicnt .

La question
des chars de combat

Quant à la question des chars de
combat, elle est agitée depuis un cer-
tain temps dams la presse alémani-
que.

On connaît l'opinion officielle : con-
tre les tanks adverses, notre défense
ne sera vraiment efficace que si nous
pouvons met t re  en ligne, à côté des
grenades ant ichars, des tubes roquet-
te, des canons antichars légers, un
char blindé à canon puissant, suff i -
samment mobile pour nos terrains ac;'
cidentés. C'est l'arm e, La seule, qui
permette de tirer à 1500 mètres ou
2000 mètres, donc de s'opposer à une
attaque de chars ennemis à une dis-
tance qui assure déjà une protection
contre le feu de l'assaillant.

Mais cette thèse est combattue mê-
me par certains officiers qui jugent
exagérées les dépenses prévues (le
Conseil fédéral a inscrit dans son pro-
gramme 450 millions pour 550 chars,
aiiec les accessoi res et les munitions)
et qui , de plus, doutent, de l'efficacité
d'une pareille arme dams notre ter-
rain.

Ne serait-il pas plus judicieux de
porter notre effort sur des moyens de
défense plus légers, plus mobiles, com-

chars de combat
me lo canon automoteur par exemple,
d'un prix plus modeste aussi 1

La controverse bat son plein et elle
n 'est cer tes pas étrangère à la. déci-
sion prise à Saint-Moritz par les com-
missaires du Conseil national .

Tant  mieux , certes, si les parlemen-
taires ne se bornent pas à entériner
les propositions du gouvernement ,  s'ils
les discutent avec soin, s'ils demandent
à peser toutes les données du problè-
me et n 'entendent  se prononcer qu 'en
parfa i te  connaissance de cause. L'af-
fa i r e , ne l'oublions lias, est de poids et
les représentants du peuple manque-
raient à leur devoir s'ils vo t a i en t  un
crédit de plus d'un milliard en s'en
reme t t an t  s implement  à l'avis des spé-
cialistes du département mi l i t a i re.

On ne peut se défaire toutefois do
l'impression qu 'il s'agit  en l'occurrence
plu tô t  d' une quere l le  de mots que d'une
question de principe.

Supposons que l'on renonce aux
chars de combat pour renforcer notre
défense d' un  nombre considérable de
canons automoteurs. Il faudra  proté-
ger les servants de ces canons et com-
ment y parviendra-t-on, sinon par le
blindage ?

Dans ces conditions, le problème se
réduit au choix entre un véhicule
lourd ou un véhicule plus léger.

Reste à savoir alors si les avanta-
ges du char , avec son canon sous tou-
relle , que l'on peut par conséquent
l'aire tourner de 360 degrés, ne l'em-
portent pas sur ceux du canon auto-
moteur, plus vulnérable mêm e blin-
dé?

Il était utile d'obliger le Conseil fé-
déral à donner, à ce propos, des ren-
seignements plus détail lés qu 'il ne l' a
fait dans son message, à préciser sa
doctr ine sur ce point  et peut-être à
envisager l'acquisition de .chasseurs
de chars plus légers que Tes tanks
lourds du type américain ou anglais.
Mais nue l'on puisse se passer de véhi-
cules blindés pour renforcer efficace-
ment notre défense militaire, voilà
qui . semble fort douteux. G. P.

AU JURA BERNOIS

lies relations ferroviaires
entre le Jura et les

territoires de Heli'ort
Une conférence réunissant  diverses

personnali tés françaises et suisses vient
d'avoir lieu à Porrentruy sous les aus-
pices de la Chambre de commerce f ran-
çaise en Suisse. Elle a porté sur diverses
ques t ions  f e r rov i a i r e s  et économiques in-
téressant  le Jura et les terr i toires de
Belfort.  M. Lefor t ,  directeur du réseau de
l'Est et de la S.N.C.F., a rappelé que les
t ra ins  de voyageurs — à part les deux
paires de t ra ins  i n t e r n a t i o n a u x  — ont été
supprimés entre Dclle et Belfort  pour
des raisons d'économie. Divers o ra t eu r s ,
parmi lesquels M. Banquier, député  de
Belfor t  et président  de la commission des
transports de l 'Assemblée na t iona le  fran-
çaise , ont ins is té  sur la nécessité de met-
tre en marche des autorai ls , car les cars
qui rou len t  en t re  Dclle et Belfor t  ne don-
nent  pas sa t i s fac t ion  à la popul a t ion , et
n o t a m m e n t  à la popula t ion  suisse. M.
Lefort  a donné l'assurance que la mise
en c i rcula t ion  d'autorai ls  sera étudiée par
la S.N.C.F.

La discussion a porté ensuite  sur le
t ra f ic  de la l igne  Paris-Delle-Porrentruy-
Berne-Lœtschberg et la reprise du t rans i t
marchandises  par Porrent ruy.  M. Depret-
Bixio , conseil ler  commercial  à l 'Ambas-
sade de France à Berne , a donné , e n f i n ,
des rense ignements  sur l 'évolution ré-
jou i s san te  des échanges économi ques
franco-suisses qui ont a t t e in t  un volume
global de près d'un mi l l i a rd  de francs
suisses en 1950. La France est le quatriè-
me client de la Suisse et son deuxième
fournisseur .

Des bornes frontières
déplacées

Dans la nuit de vendred i à samedi,
des inconnus, qu 'on croit être des jeu-
nes gens, ont enlevé six bornes dé l imi-
tan t la frontière entre l'Ajoie et l'Al-
sace, au lieu dit «Roche aux  Corbeaux»,
SUIT la commune de Charmoi l le, près
de Miécourt , dans le district de Por-
rentruy. Les douaniers ont en effet
trouvé, ces bornes arrachées de leur
emplacement et traînées jusque dans
un rayon de 300 mètres des points-
frontière.

Ces transporteurs do pierres fronta-
lières seraient des adeptes du mouve-
men t fédéraliste européen ; ils ont
laissé sur le lieu de leurs dépréda-
tions un écriteau par lequel ils deman-
dent la création d'une nouvelle Eu-
rope... sans frontières.

Les services de la douane et la po-
lice cantonale ont ouvert une enquête.
On est sur la piste des coupables.

Réd. — On se demande si vra iment
les adeptes du Mouvement fédéraliste
n 'ont pas mieux à faire que pareilles
stupidités.

le trafic des marchandises
sur le réseau des C. F. F. —
BERNE , 12. Les C.F.F. on t  condui t  cet
hiver 250.040 tonnes de betteraves à su-
cre à la sucrerie d'Aarberg, soit au total
10.836 vagons. Le t r a f i c  des marchandises
cont inue  à se développer d'une façon
réjouissante .  Les C.F.F. ont t ransporté
en janvier  sur la l igne  du Gothard  22.000
tonnes  de marchandises  par ,jour. En 1960
les divers ports de Bâle ont  transbordé
3.5 m i l l i o n s  de tonnes , ce qui constitue
un record. La moyenne quo t id i enne  a été
de 1410 vagons contre 1001 en 1949. En
janvier 1951, un nouveau record , avec
321 .000 tonnes , soit 85 % de plus qu'en
jenvier  1950. Les ports de Bâle reçoivent
surtou t des céréales , des carburants so-
lides et l iquides , et du sucre , que les
C.F.F. t r anspor ten t  ensuite dans les di-
verses régions de notre pays.

Le trafic de t rans i t  s'accroît également.
H a été de 210.000 tonnes en janvier,
soit 38.4 % de plus que pou r le mois
correspondant de 1950. Il s'agi t  surtout
de denrées a l imen ta i r e s ,  de miné raux , de
métaux , de machines et de véhicules.
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LES S PORTS
Au championnat du monde

de hockey sur glace à Paris
(Serv ice  sp é c i a l )

L'après-midi de la qua t ri ème  journée
étai t  réservé à des rencontres comp-
tan t  pour le groupe B. Avant  le début
du premier ma tch , le délégué off ic ie l
yougoslave a déclaré vouloir  re t i rer  le
protêt  qu'il avait déposé la veille, le
gardien Berle por tant , à son avis , des
g a n t s  non réglementaires .  Tout en reti-
ran t  ce protêt , la Yougoslavie ne dési-
rant  pas obtenir de victoire  par fo r f a i t ,
le dé légué  a demandé aux d i r igean ts  de
la Ligue i n t e r n a t i o n a l e  d'exiger des ar-
bitres une inspection plus poussée ' des
équipements  des joueurs.

Autriche bat Belgique 5-3
(0-1 ; 3-1 ; 2-1)

La Belgique et l 'Autr iche se sont li-
vrées un match équil ibré , mais , dans
l'ensemble, assez confus .  Les Belges pa-
ruren t , au début , devoir l'emporter,  mais
les A u t r i c h i e n s , en progrès depuis leur
première sortie contre la France, trou-
vèrent , peu à peu , la cohésion et, meil-
leurs pat ineurs , s'imposèrent f inale-
ment.

Hollande bat Yougoslavie 5-2
(0-0 ; 4-1 ; 1-1)

Le second match de la journée a op-
posé l 'équipe de Hol lande  à celle de
Yougoslavie. Cette dernière a un peu
mieux joué que la veil le , et elle a déjà
p ro f i t é  des leçons auxquel les  elle a as-
sisté au Palais des sports.

Les Etats-Unis battent
la Finlande par 5-4

Le premier  match de la soirée a mis
ces deux équipes  en présence. Les Etats-
Unis l'ont emporté avec peine. Voici les
résultats aux tiers-temps : 1-0; 1-3; 3-1.

La Suisse bat
la Grande-Bretagne par 7 à 1

(2-0 ; 4-1 ; 1-0)

L'équipe suisse joue dans la composi-
tion qui a ba t tu  la Norvège , soit Ban-
ninger ; Handschin, Heierling ; Sclilàp-
fer, Diirst ; Trepp, Uli et Gebi Poltera ;
Bicler , Pf i s te r  et Beto Delnon.

Alors que , lors du match  contre la
Norvège , c'est la deuxième l igne  suisse
qui a obtenu la v ic to i re , c'est la l i g n e
d'Arosa qui s'est surpassée hier  soir et
qui a été à l'origine du succès helvé-
t ique.  Dès le début , nos représen tan t s
se mont ren t  supérieurs  et le gardien bri-
t a n n i q u e  est mis à l'ouvrage. A la 9me
m i n u t e , Uli Poltera ouvre le score, et, à
la lOme m i n u t e , c'est au tour de Trepp,
qui porte la marque à 2-0. Le jeu se
poursuit ,  assez rapide , et les Suisses con-
servent leur avance.

Au début du deuxième tiers , un des
arr ières  a n g l a i s  est mis  « en prison >
pour deux minutes .  P rof i t an t  de leur
avan tage  numér ique, les Suisses lancent
a t taque  sur attaque et deux buts sont
marqués , l'un par Handschin  et l'au t re
par Ul i  Pol tera .  A la 5me m i n u t e , Hand-
sching  marque encore un but. Les An-
glais  réagissent  et Banningcr doit  rete-
n i r  quelques shots. A la 13me m i n u t e ,
Trepp porte le score à 6-1. Dès lors, la
pa r t i e  dev ien t  heurtée  et dure. Les Bri-
tanniques, m é c o n t e n t s  de perdre, char-
gent dans  les barr ières .  I ls  se font  péna-
liser. Une fois , Trepp est même jeté par-
dessus la rampe.. .

Au troisième tiers , après une  m i n u t e ,
Uli porte la marque  à 7-1. Dès lors, le
ma tch  dev ient  moins  in t é re s san t .  Les
Angla i s  c o n t i nu e n t  à jouer assez dur ,
mais  les Suisses ne poussent pas leur
jeu. Le score n'est pas modi f ié  j usqu 'à
la fin.

SKI
Premier concours

Chasseron - Buttes
(sp) En collaboration avec le tenan-
cier de l 'hôtel du Chasseron, le ski-
club de Buttes a organisé, d i m a n c h e
après-midi, un concours pour tou-
ristes Ghasseron-Buttes, sur une dis-
tance de près de 8 km. avec une dé-
n i v e l l a t i o n  de 850 mètres.

Malheureusement, les condi t ions
de la neige n 'étaient  pas des plus
favorab les, malgré t out des perfor-
mances fort méritoires ont  été ac-
complies puisque  le tempe du vain-
queur est de 12 m i n u t e s. Le vétéran
Rocliat, de Sainte-Croix, âgé de 50
ans , a fa it la course en 15' 19" et a
ob tenu  le 18me rang.

Ce concours-touriste, le premier
du genre entre  Chasseron et Buttes,
a connu un p l e i n  succès, car ce sont
une septantaine de par t i c ipan t s  —
(lu Val-de-Travers et de la région
Saintc-Croix-Ics Rasscs — qui pri-
rent le départ .  Celui-ci é ta i t  donné
i n d i v i d u e l l e m e nt  toutes les minutes
à partir de 14 heures.

Il n'y eut aucun accident  à déplo-
rer et l'organisat ion fu t  par fa i te  en
tous points, ce dont il y a l ieu de
fé l ic i te r  tous ceux qui y ont pris
part.

C'est au début de la soir ée, au
B u f f e t  de la gare, local du Sk i - c lub ,
que fur ent proclamés les résultat s
et décernées les récompenses d' après
le c lassement gén éral dont voic i les
premiers résultats :

Messieurs : l. WMly Bouquet, Buttes,
12' ; 2. Charles Bornand , Sainte-Croix ,
12'20" ; 3. Metclinger , Saliite-C'roix , 12'30";
4. C. Cherptllocl . Sainte-Croix, 13'34"; 5.
Claude Muller , Buttes. 13'45"; 6. E. Jean-
neret , Buttes, 13'48"; 7. DuPasquler , Sain-
te-Croix , 14'1"; 8. Pierre Guyot, Couvet,
14'10" ; 0. Gilbert Bouquet , Buttes, 14'23";
10. Pellaton , Couvet, 14'33".

Dames : 1. Mme Born and , Sainte-Croix,
18'32"; 2. Mme Harrlgony, Sainte-Croix,
19'24"; 3. Mme Sueur , Sainte-Croix , 21'13".

Challenge amateur : Le challenge ama-
teur a été attribué à, M. P. Jaccard , do
Salr-te-Crolx,

_Les troubles de .Barcelone
( S U I T E  Uli LA

« Ayez l'assurance, a f f i rme  M. Ale-
j rria, que ces moyens seront employés
rapidement et avec fermeté. Les foyers
d'ap;itation qui sont tous de caractère
communiste  sont localisés et leurs élé-
ments ont été arrêtée. Sur eux retom-
bera le poids de la loi . »

Lo gouverneur de Barcelone fait en-
suite appel à la collaboration des Bar-
celonais pour qu 'ils poursuivent leur
vie normale de travail dans le calme
et la sérénité.

Le gouverneur de Barcelone ordonne
ensuite aux établissements commer-
ciaux do rouvrir leurs portes et aux
directeurs d'entreprises et aux produc-
teurs de reprendre leur activité.

M. Alegria termine en a f f i r m a n t
« que  l' autorité mettra fin de façon
exemplai re  à cette simple et trouble
manœuvre politique de caractère com-
muniste ».

De leur côté, lo délégué provincial
du travail et le chef des syndicats ont
également publié des notes réc lamant
la reprise du travail  et a f f i r m a n t  que
« les rumeurs ayant  circulé au sujet
d'ordres de cessation du travail par des
centres syndicaux sont fausses ».

Des commentaires de la radio
de Barcelone

PARIS, 12 (A.F .P.) — « Le commu-
nisme, a déclaré lundi soir la radio
de Barcelone, après avoir donné un
compte  rendu des événements de la
journée, a essayé de la seule conjonc-
ture oui lui  a été of fe r te  pendant  plu-

P R E M I E R E  P A G E )

sieurs années pour troubler l'ordre en
Espagne, en commençant, bien enten-
du,  par Barcelone où la s i tua t ion  est
la plus favorable pour organiser le
désordre et la violence en raison des
fa cil i tés qu 'elle offre pour organiser
clandestinement n 'importe quel mou-
vement  subversif. »

« Prof i tant  hab i l emen t  de l'incons-
cience ou do la stupidité de quelques
groupes qu i  ont  oublié combien fut
énergique la réaction du peuple espa-
gnol c o m m a n d é  par Franco pour chas,
ser les marxistes, a poursuivi la radio
do Barcelone, les com m unistes qui di-
rigent effect ivement les désordres qui
ont éclaté lundi  dans notre ville, ont
tenté do provoquer des troubles mais
tout  a été niis en place pour écraser
d'un seul coup cett e tentative, qui n'a
réussi que par surprise, dans l'amb ian -
ce do paix et de t r a n q u i l l i t é  dans la-
quelle vivent  les Espagnols et les Cata-
lans depuis la l ibération.  »

De nombreux ag itateurs
communistes arrêtés

PARIS, 12 (A.F.P.) — La radio de
Barcelone u annoncé  que de nombreux
agitateurs communistes se trouvent
parm i les personnes arrêtées par la
police au cours de la journée.

Elle n, d' au t r e  par t , indique que de
nombreux restaurants, cinémas et ma-
gasins d'a l imenta t ion  ont ouvert leurs
portes lundi  soir dans certains quar-
tiers de la ville, où le calme revient
progressivement.

L'archevêque de Prague en résidence surveillée ?
PRAGUE , 12 (A.F.P.) — Voici le

texte intégral d' un communiqué  offi-
cie! publ ié  samedi soir par l 'Office
cen t ra l  tchécoslovaque des cultes :

« Les autorités admin i s t r a t ives  ont
infl igé une amende à Mgr Beau, ar-
chevêque de Prague, pour son a t t i t u -
de négative à l'égard des lois sur l'E-
gl ise, et lui ont imposé le séjour h ors
du diocèse de Prague.

» A la suite de cette mesure prise
contre l'archevêque, le post e de vicai-
re général est également devenu va-
cant.

» Le chapitre de Saint-Guy s'est donc
réuni  le 8 mars dernier et, après avoir
accepté la démission de M. Opat rny ,
actuellement vicaire généra l de Pra-
gue, a élu à l' u n a n i m i t é  le chanoine
A n t o n i n  Stehlik au poste de vicaire
capitulaire du diocèse de Prague. »

Arrestation du vice-ministre
de la défense nationale

PRAGUE, 12 (A.F.P.) — La radio  do
Prague a annoncé que le général Rel-
cln, v ice-minis t re  de la défense natio-
nale , fa i t  partie du « groupe Sling »,
auquel  appa r t ena i t  M. Clementis.

Le général Reicin est accusé de tra-
hison . Il a été probablement  arrêté.
Le général Kopold , qui  faisai t  part ie ,
croit-on, do l'état-major généra l , au-
rait, subi le même sort ; il est le beau-
fills de Marie Svernova , ex^secrétau-e
générale adjointe du parti  communis-

te tchécoslovaque, arrêtée dernière-
ment avec Sling et consorts.

Tous deux , Reicin et Kopold , sont
accusés do t rahison et d'espionnage,

Le général Reicin a combattu, pen-
dan t  la guerre, avec les un i t é s  tchéco-
slovaques rattachées à l'armée russe
et il avait  été nommé ministre ad-
joint  de la défense nationale, il y a
une année, quand le général Svoboda
en était  le chef .

Des évoques catholiques
prêtent serment de fidélité

à l'Etat tchécoslovaque
PRAGUE, 12 (A.F.P.). — Cinq évèque!

de l'Eglise ca tho l ique  ont prêté serment
de f idél i té  à la Républ ique  et à son ré-
gime de démocrat ie  populaire , entre  le!
mains  de M. Zdenek Fierl inger, vice-
prés ident  du conseil et min is t re  des cul-
tes , qui remplaçai t  M. A n t o n i n  Zapo-
tocky, prés ident  du conseil.

Mgr Josef Carsky, évèque de Kosice,
au nom des évoques qui ont  prêté ser-
ment  de f idé l i té  à la République, a dé-
claré no tamment  :

Nous ferons tous nos efforts pour que
de bonnes relations s'établissent entre
l'Eglise et l'Etat et nous voulons contri-
buer do toutes nos forces aux efforts édl-
flcateurs de nos travailleurs et de notre
régime de démocratie populaire , car nous
nous rendons compte que ces efforts ser-
vent le bonlieu r de tous et sont en pleine
harmonie avec les principes moraux de
notre Eglise.

Concessions soviétiques
à la conférence des suppléants

PARIS, 13 (A.F.P.) — La séance cle
lundi de la conférence des suppléants
a été marquée par des concessions
faites par la délégation soviétique,
sans qu 'on puisse encore porter un ju -
gement sur l'importance de ces con-
cessions, qui , portant sur des points
secondaires, poliraient être, selon l'o-
pinion exprimée par le porte-parol e
de la délégation f rançaise , des t inées
à ma in t en i r  d' au tan t  plus fermement
des points do divergences essentiels.

AUX ÉTATS-UNIS, Eugène Dennis,
secrétaire général du par t i  commu-
niste, a été libéré lundi  ma t in  de la
prison où il est resté dix mois à la
suite d' une  condamnat ion pour « insul-
te au Congrès ».

CHRONI QUE HORLOGÈRE

La 37me assemblée générale
de L'Information horlogère

suisse
La 37mo assemblée générale ordinaire

de L'Information horlogère suisse a eu
lieu à la G'haux-dc-Fonds , sous la prési-
dence de M. Alphonse Blanc , prés.dent.

Le rapport de gestion a été présenté
par lo directeur , M. René Mattloli. C'est
avec plaisir que les sociétaires ont pu
constater la bonne marche de cette im-
portante association, fondée en 1913.

Le service de contentieux a eu à traiter
en 1950 , 1947 affaires, pour une vadeur
de 12 millions de francs environ.

Le service de renseignements a eu à
faire face à une tâche accrue , en raison
des temps difficiles et Incertains que nous
vivons. Cependant , comme 11 est un ins-
trument précieux de l'industrie horlogère,
il est l'objet des soins attentifs de la di-
rection do L'Information horlogère. Il a
répondu en 1950 il 6529 demandes.

Le service des marques de fabrique , par
son activité qui s'étend à 82 pays, con-
naî t  un succès de plus en plus grand. Il
s'est occupé de 345 mandats en 1950.

Trente-deux nouveaux sociétaires ont
été reçus en 1950 , ce qui porte à 722 l'ef-
fectif  actuel do cette organisation qui est
entièrement au service de l'industrie
horlogère.

Gestion et comptes
Après la lecture du rapport de gestion,

décharge a été donnée avec remercie-
ments au comité, au conseil d'administra-
tion , aux contrôleurs et au directeu r de
leur gestion.

Les comptes se soldent par un bénéfice
de 8572 fr. 68. Le budget pour 1951 pré-
volt 192,600 fr. aux recettes et aux dé-
penses.

En remplacement de M. Maurice Sa-
voyc, membre du conseil , démissionnaire,
il a été fait appel à M. Eugène Jeanre-
naud , directeur commercial de la Compa-
gnie des montres Longlncs Prancillon
S. A., à Salnt-Imler. M. Adolphe Lehnen,
également démissionnaire, a été remplacé
par M. Willy Perrenoud, directeur de
l'Union de banques suisses, à la Chaux-
de-Fonds.

Les vérificateurs de comptes ont été
nommés en la personne de MM. Louis
Cornu et Gaston Zti rbuchen , tandis que
MM. Louls-G. Weibel et Ernest Michelin
ont été désignés comme vérificateurs
suppléants.

AU CEP D'OR
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affirme le général
Eisenhower

WASHINGTON, 12 (Reuter). — L
général Eisenhower a pris la parole
devant les com m issions des affaires
étrangères et des forces armées di
Sénat. U a d éclaré qu 'à son avis le>
150 mil l ions  d'Américains sont à me
me de vaincre les 190 mi l l ions  de Rus
ses, qui  peuvent être plutôt considéré
comme en retard .

A propos do la question de l'emplo
de la bombe a tomique, le général a dé
claré qu 'il s'agira de décider si, e
certains cas, la valeur militaire es
plus g rande  que  les d ésavantages me
raux . Si l'U.R.S.S. devait essayer d
conqué r i r  l'Europe occidentale, Il
Etats-Unis,  pour parer à l'agressio:
devraient utiliser tous les moyei
dont ils disposent, y compris la bon
be atomique.

En cas d'agression de l'Europe

Les Etats-Unis devraient
utiliser la bombe atomique

OLTEN, 12. — Un congrès extraor-
dinaire du parti socialiste suisse a sié-
gé dimanche, à Olten , sous la prési-
dence du conseiller national Oprecht,
de Zurich , et en présence du conseiller
fédéral Nobs, afin do se prononcer au
sujet du programme extraordinaire
d'armement et de son financement.

Le congrès a approuvé trois résolu-
tion présentées par le comité du parti
et complétées en partie par des propo-
sitions des sections.

Contrôle sévère
des dépenses militaires

Dans la première résolution, le con-
grès se prononce en faveur  du projet
d'armement  extraordinaire à cause de
la situation internationale tendue et
de l'évolution qui caractérise la tech-
nique militaire. Il exige toutefois un
contrôle sévère et accru des dépenses
militaires afin de prévenir tout gas-
pillage.

Les dépenses d'armement devraient
être couvertes dans um délai de six ans
par des recettes extraordinaires. Le
congres réclame :

a) prélèvement d'un sacrifice de paix
qui frapperait les grosses fortunes et épar-
gnerait les petits rentiers ;

b) Imposition des revenus élevés et des
bénéfices consécutifs à la conjoncture et
aux armements, soit au moyen d'un Im-
pôt spécial , soit par des surtaxes progres-
sives à l'impôt de défsnse na t iona le , cela
tout en épargnant les contribuables à
petits revenus ;

c) renonciation à toutes charges spécia-
les frappant les cantons qui , toutefois, de-
vraient verser à la Confédération la tota-
lité du produit de la taxe militaire.

Le congrès invite ses représentants
à l'Assemblée fédérale à réclamer la
nationalisation de l'industrie des ar-
mements et l'élaboration d'un projet
de loi au sujet des objecteurs de
conscience.

La deuxième résolution a tra it au
lancement d'une initiative prévoyant
i© prélèvement d'un sacrifice de paix .

Contre les partisans
de la paix

Enfin, le parti sociailisto suisse, qui
défend le principe de la liberté des na-
tions et de l'individu, repousse caté-
goriquement la campagne des soi-di-
sant « partisans de la paix s. Ces par-
tisans sont au service du communisme.

Un mari tente d'empoisonner
sa femme

ORBE, 12. — La police a arrêté un
ouvrier d'u s ine  accusé d'avoir  voulu em-
poisonner sa femme, âgée de 25 ans , en
versant une for te  dose de caféine dans
son café. On croit que le coupable a
volé une assez for te  quan t i t é  de café ine
industriel le au préjudice de l'us ine  où il
travaille.

Sa femme n 'a pas été malade , car , frap-
pée par le goût inus i t é  du café , elle
s'était  abs tenue  d'en boire davantage .
Le breuvage fut  alors envoyé au labo-
ratoire d'analyses chimiques de Lausan-
ne où l'on consta ta  qu 'il contenai t  une
dose mortelle de café ine  indus t r ie l le .  La
cause de cette t en t a t i ve  d'empoisonne-
ment réside dans la mésenten te  qui , pa-
raît-il , régna i t  dans le ménage.

Le parti socialiste suisse
en faveur du programme

d'armement

(Jëuqeot |
IA V O I T U R E  DE L U X E  É C O N O M IQ U E

Depuis 7800 fr.
Exposition permanente

chez l'agent pour la région :
GARAGE

DU PRÉBARREAU
Tél. 5 26 38

NEUCHATEL

_<e cabaret « Cornichon »
Mercredi 14 mars, le Cabaret « Corni-

chon » présentera au Casino de la Roton-
de son extraordinaire succès « O du llebl
Zyt » avec Emil Hegetsctoweller, Edith Ca-
rola, Wemer Belmont et leur ensemble. Ce
programme extrêmement comique a été
accueilli partout avec le plus vif enthou-_____

Communiqués

(Extrait de la cote officielle)

ACTIONS !) mars 12 mars
Banque nationale . 7C0.— d 755.—¦
Crédit fonc . neuchât. 700.— d 700.— d
La Neuchateloise, as. g 950.— d 950.— d
Câbles élec. Cortalllod 5700.— d 5700.— d
Ed. Dubied „ Cle . 930.— d 930.— d
Ciment Portland . 2050.— d 2050.— d
Tramways Neuchâtel 505.— d 505.— d
Suchard Holding S. A. 350.— d 350.— d
Etabllssem Perrenoud 510.— d 510.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. _ ',_ 1932 103.— d 103.— d
Etat Neuchât. 314 1938 101.— d 101.— d
Etat Neuchât. 3% 1942 104.75 d 104.75 d
Ville Neuchât. 3V4 1937 101.— d 101.— d
Ville Neuchât. 3% 194 1 100.50 100.50 cl
Ch.-de-Fonds 4% 1931 102.25 d 102.25 d
Tram Neuch. 3% 1946 101.— d 101.— d
Klaus 3%X . . 1931 100.— d 100.— d
Suchard 3% . . 1950 100.60 d 100.75
Taux d'escompte Banque nationale 1 W '/¦

Bourses de Zurich et de Bâle
OBLIGATIONS !) mars 12 murs

3V4 % Emp. fé_. 1946 104.— % 103.90%
3 %  Emp. féd. 1949 102.25 % 102.10%d
3% C.F.F. dlff.  19U3 104.75 % 103.50%d
3% C.F.F. 1038 101.50 % 101.60%

ACTIONS
Union banques suisses 927. — 925.—
Société banque suisse 777.— 779.—
Crédit suisse . 790.— 793.—
Réassurances, Zurich 5885. — 5875.—
Aluminium, Cllppls . 2390. — 2385.—
Nestlé Alimentana . . 1602.— 1594.—
Sulzer Frères fl.A . . 2150. — 2050.— d
Sandoz S.A., Bâle . . 4145.- 4165 —
B. de J. Hoffmann-

La Boche, Bâle . . 4495.— 4495.—
Royal Dutch . . . . 236. — 240.—

Cours communiqués par la
Banque cantonale neuchateloise

Billets de banque étrangers
Cours du 12 mars 1951

Acheteur Vendeur
Francs français . . . 1.10 1.13 V.
Dollars 4.29 4.31
Livres sterling . . 10.55 10.75
Francs belges . . . 8.05 8.20
Florins hollandais . . 99.— 102.—
Lires Italiennes . . . —.61 —.64
Allemagne 76.— 78.—
Autriche 14.— 14.65

Cours communiqués
par la Banque cantonal, sans engagement

Bourse de Neuchâtel

SELON LE GÉNÉRAL AMÉRICAIN RIDG WAY

L'arrêt de la guerre de Corée
sur le 38me parallèle constituerait

une victoire immense pour les Nations Unies
Le gros des forces communistes

en retraite dans le secteur central du front
TOKIO, 12 (A .F.P.) — Lo général

Ridprway, commandant do la 8me ar-
mée a déclaré lund i  au cours d' une
conférence  de presse :

«Si  la Chine communiste  ne réussit
pas à nous rejeter ù Ja mer, c© sera
pour elle unie défaite d' une  portée in-
ca lcu lab le .  » «S i  la guerre se t e r m i n a i t
sur le 38me parallèl e, a dit le générai
Iîirlgway, je crois que ce serait une
victoire immense pour les Nations
Unies. »

Le général a fai t  cette déc la ra t ion
en réponse à unie question sur  les ob-
jec t i f s  de guerre. Le généra l Ii idgwây
a a jou té  qu 'il n'était au courant d'au-
cun plan  pour terminer la guerre sur
l'ancienne f ron t i è r e  entre la Corée
communis t e  et la République île Corée.

Le général  lUdgway a déclaré en
outre :

Les forces aériennes et navales des Na-
tions Unies ont dégonflé largement le
ballon de la force mil i ta i re  chinoise. Se-
lon le degré où nous dégonflons sa répu-
tation mili taire , nous Influençons, au mê-
me degré, la pensée de millions de gens
en Asie. Cela réagira certainement, tôt ou
tard , sur l'action politique du gouverne-
ment chinois, ce qui serait d'une im-
portance Immense.

L'avance de la 8me armée
américaine se poursuit

FRONT DE CORÉE, 12 (A.F.P.) -
Le communiqué do la 8mo armée an

nonce que les forces des Nat ions  Unies
ont poursuivi hier leur  avance,  ga-
gnant do 1 à 3 km., con t re  mno résis-
tance décroissante de la part île l'en-
nemi.

A u c u n e  activité s ignif icat ive do la
part  de l'ennemi n 'a été signalée au
sud et à l'ouest de Séoul , et les forces
américaines d a n s  la région si tuée à
2ô km . à l' est de Séoul on t  pu avancer
de 1 à 3 km . sains é tab l i r  de contact
avec l'e n n e m i .  Des éléments des for-
ces amér ica ines  ont patrouillé dans
la région au nord de Yangpyong sans
signaler  de con tac t  avec l'ennem i.

Le gros des forces
communistes en retraite

sur le front central
Les troupes du lOme corps d'armée

des Nations Unies, pour su ivan t  les
communis tes  en fu i t e  vers le 3Snie pa-
rallèle, ont avance de 4 km . Les Al-
liés ont pu accélérer leur avance dans
le secteur est du f ron t  central , où la
résistance ennemie é ta i t  f a ib l e . On en
peut dédui re  (lue le gros des armées
communis tes  con t i nue  de b a t t r e  en re-
t r a i t e

L'of fens ive  actuel le  des N a t i o n s
Unies est dirigée contre  Hongchon,
p r inc ipa l  centre de r av i t a i l l emen t
communiste au sud du 3Sme parallèle.

DERNIÈRES DÉPÊCHES DE LA NUI T

EN YOUGOSLAVIE, 55 enfants  gr«
ont été amenés à la frontière de le»
pays pour être rendus à leurs parent

(_N_M-__-_--H____________________B

Armée du Salut - Ecluse 21
Demain, mercredi 11 mars, à 19 h. 301

SOIRÉE de la Jeune Armé
Magnifique programme

CHANTS - RONDES - FANFARE
ENTRACTE - SURPRISES

Entrée libre. Invitation cordiale a W

TIP-TOP
Aujourd'hui

SOIRÉE MARSEILLAISE!
I-anuiics '
• à Fr . 2.(i0 le ki
Oranges 

à Fr. 0.90 le ki
Choux-fleurs 

¦ à Fr. 1.20 le U
Belles pommes '

— de Fr. 0.55 à 0.90 le k.
le kg. partout ¦

—- ZIMMERMANN S. J
¦

La séance administrative
de la Société de grapholog1

est renvoyée au 27 mars
pour cause de grippe.

La maison

ROBERT MONNIER
machines de bureau

sera fermôc le mercredi M ni*'
pour cause de deuil.
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Plus heureux que jamais,
Jean-Louis a découvert la

FILTRE %^W
^W/Octs.

RIDEAUX - VITRAGES
Marquisette unie en 110 cm., 150 cm., 180 cm.

» à dessin
» et tulles brodés

Filet en 300 cm. de large, Fr . 11.— le mètre
Fiancés demandez-nous une offre et nos conditions

SPICHIGER, Rideaux, spécialiste, Neu châtel

to&somm&ûon,

; teindre et colorer
les œufs...

| Poudre Gallia : 0.15 le sachet

| Papier Mikado : 0.45 le sachet

! j Bâtons Pronto : 0.50 le paquet '
' moins ristourne

Au restaurant
ne dites plus..,
une bouteille ou demi d'
blanc... mais demande:
une bouteille ou demi d<
Mêler 1950, vous sere:
certains de recevoir ui
vin qui vous donnera en
tlêre satisfaction. Mal
exigez bien du «MEIEIt »

MOTO
« Condor» 850 ce.
avec side - car, il
vendre. ïïxcellem
état. Prix avanta-
geux. E. Schai'ci-
tel, Favarge 34,
Monruz . rVeueha-
tel.

VISITEZ
le Bazar

neuchâtelois
Saint-Maurice 11

vous y t rouverez ur
grand choix d'ar ticle:
dans tous les genres

En bonne qualité :

Culottes
pour bébés

Toiles
imperméables
pour l i t s  et langes

Tout cc -B'u voua
faut  pour les soins
des malades et

bébés

Reber
SAINT-MAURICE 7

Timbres S.E.N.J. 5 %_______________________

Appareils
à fraiser

t à vendre , pour tours d'ou-
i tUleur habituels, neufs .

Téléphoner le soir au No
; 5 17 84, Neuchâtel .

A ir_»nrIiT"__ m i _.! m i __n-.V . , - . 1 . \ \1_^->^ L_ __

machines
à coudre

d'occasion , bion revisées
et livrées avec garantie ,
de Pr . 70. — à Fr. 350.— .
Facilités de paiements.

H. Wettstein, Seyon 16,
Grand-Rue 5, tél . 5 34 24 .

A vendre un

berceau
moderne et une

poussette
en bon état. — Jean
Hilnnl , Ecole d'agricultu-

' re, Cernlex (Val-de-Ruz),

w ,., _
Uf _^ 9̂_V_a_^ _
© /_MT % v  _¦ ® JTW-, n w\ SI

3 « // /// r'̂ m S5 Q / llh u-Cv'flBl

> 9 vos m
l i ALLIANCES S
• (. BIJOUTERIE B
. )  HORLOGERIE O

. | D. MARTHE S
g GRAND-RUE 3 9

, . |j NEUCHATEL 9

•999999999&S

TAPIS

du plus modeste au plus f in
vous le trouverez chez

t. Qans-JluediH ^
BASSIN 10 NEUCHATEL

V /

Tous les jours

de perches
filets
frais

au magasin
LEHNHERR

FRERES

NEUCHATEL

Lames - rasoirs

t Pour 4 f r. 20 J
? vous obtiendrez J
p.  1 kg. de notre •*
£ miel étranger <

> « Salvador » <
p .  garanti pur ¦*

|cL'ARMAILLI» _|
_• HOPITAL 10 ^t <*__AA_AAAAAAA_A_

Montres- Réveils I
et pendules de qualité

& prix avantageux [j
Temple-Neuf 11 I

L 1er étage J

EMPRUNT
On cherche de particulier,

10,000 à 12,000 francs
pour la couverture de la
2me hypothèque sur mai-
son à trois familles, -ans
grande localité du canton
de Vaud . — Offres sous
chiffres W. 10397, ft Pu-
blicitas, Granges.

MARIAGE
Commerçant, 28 ans,

protestant, aimant les
arts, la littérature, et
cherchant à. slnstaUer à
Neuchâtel , désire rencon-
trer demoiselle de 23 à
28 ans, ayant les mêmes
goûts, pour sorties, en
vue de mariage. Pas sé-
rieuse s'abster.ir. Adres-
ser offres écrites , avec
photographie, à B. A. 219
case postale 6677, Neu-
châtel.

Ressemelages
spécialement étudiés

pour

pieds souffrants
et chaussures fines

REBETEZ
bottier

Chavannes 13

5 12 26 5 12 26
c ' e s t  l e  ~' n u m é r o
que vous devez appeler
p o u r  f a i r e  i ns é r e r
une petite annonce dans la

FEUILLE D 'AVIS DE NEUCHATEL

PAQSES Quinzaine de la
permanente PZT£L«
Salon BOÉCHAT - Monruz 5

Pour vos rendez-vous tél. 5 58 72

COMMERCE DE GROS
cherche 15,000 à 20,000 fr. de capital pour agrandir
son
STOCK DE MARCHANDISES

Bon Intérêt et remboursement assurés. Comptable
pourrait s'associer. Ecrire sous chiffres B. E. 216 au
bureau de la Feuille d'avis

Voyages de Pâques 1951
du 23 au 28

mars, 4 Jours _*AKIS
tout compris VERSAILLES

Fr. 155.—

Encore quelques places

Demandez les programmes détaillés
Renseignements - Inscriptions

Librairie BERBERAT 5^:10
Fritz WITTWER & fils 5ïf6B

Pour vous

Mamans et futures mamans
GRATUITEMENT

Préparation de layettes
Aides et conseils

tous les mercredis de 15 à 19 heures
rue du Seyon 2, passage P.K.Z.

et par correspondance

r \
Renseignements commerciaux et prives

BICHET & C'°
M A I S O N  F O N D É E  E N  1895

BALE, Frelestrasse 69
BERNE , Bubenbergplatz 8

GENÈVE, rue Céard 13
LAUSANNE, Petit-Chêne 32
LUGANO, Emllio-Bossl 11
ZURICH, Bbrsenstrasse 18

Correspondants dans le monde entier

 ̂
J

La complexité des questions fiscales
ne vous permet plus de les résoudre ;
seul. Confiez ces travaux au spécialiste
qui étudie pour vous les lois et pres-
criptions.
A votre disposition
— Pour remplir vos déclarations d'im-

pôts
— pour vous représenter auprès des

autorités fiscales
— pour l'établissement de recours
ainsi que pour toutes Jes questions
comptables et de gérances.

I j  BRUNO MULA-ERW
B B U R E A U  F I D U C I A I R E  ET DE G É R A N C E S  OBi

JBB^fcJ', T E M P L E B E U F , I I E U C H A T E l  ¦ T_ 5 57 M __^̂ __

————i—^—— 7 «^¦̂ ^—B

GROS LOT 100.000
7 AVRIL

__5 ^vw' _-X-/_i /  J \

T ^âçkq *w7 IJptl # '

Quexrf e '̂ Âeutc&f.à j x eeé&Zi,/

LOTERIE ROMANDE
Neuchâtel, Faubourg du Lac 2, Chèques postaux IV. 2002

«y il F crmrirv NETTOYAGE à SEC
V_rl_-l"9-b-_lV£V-_- DE TOUS VOS VETEMENTS

UNE SEULE QUALITÉ = LA MEILLEURE

¦S w !_ _ _ _ _-" v°s vêtements vous seront rendus dans un délai
nnr -IIL de trois jours._________________

j _-_.__ — — _-}_ Jîn le Val-Servlee est le résultat d'un équi-
IIVI_r EGCAD-UE pement dés plus modernes, qui permet

' ' un nettoyage vraiment impeccable.

I #iAHrCfl*_<1irririTV I Vos commandes seron t exécu-
VU-_3V1L1IIVI_UA tées consciencieusement et selon

' ' vos désirs.
Profitez en même temps de NOTRE SERVICE DE RÉPARATIONS
qui répare - transforme - retourne - stoppe - rafraîchit tous vos habits

Dépôt du Vai-Servlce à Neuchâtel

Terreaux 7 
^
—H Zj f f y  WA | \ 1er étage
\ P W<£ ZK F. t&zL '&iilm R—> (ascenseur)
] * _ gE'REPARATION si

MARDI 13 MARS, à 20 h. 15
au Grand auditoire du collège des Terreaux

sous les auspices de la

Société Coopérative de Consommation de Neuchâtel

CONFÉRENCE
publique et gratuite

de M. Ch.-H. Barbier, directeur de TU. S. C. à Bâle

SUJET :

«PUISSANCE DE L'ÉDUCATION»
Invitation cordiale aux éducateurs , aux parents

et au public en général

H 

CALORIE s. A.
NEUCHATEL - LA CHAUX-DE-FONDS

|: tt__ *v9i Chauffage à distance

r_^Tlj» 171 T_B "R_\vI Chauffage par le 
p l a f o n d

|__3M_B_B_É_M I Régu la t ion  a u t o m a t i q u e_____«_«______________ 1 Brûleurs  k mazout

l J

# 
Université de Neuchâtel

Faculté des Sciences
Jeudi 15 mars 1951, à 14 h. 15,

à l'auditoire de chimie

Soutenance de thèse de doctorat

La formation du sédiment calcaire
du lac de Neuchâtel

CANDIDAT : M. Claude PORTNER,
ingénieur-chimiste, licencié es sciences

LA SÉANCE EST PUBLIQUE

baues accorder
votre piano

par
Fr. SCHMIDT

vlalllefer 18. tél. 5 58 97

OUVRIERS!
Faites laver vos

vêtements de travail

par

VITE ET BIEN
Tél. 5 52 73

Salopettes Fr. 2.- la paire
Blouse Fr. 1.70 pièce

On cherche à domicile

On demande
à échanger

bureau ministre neuf , et,
machine à écrire porta-
tive, neuve , contre petite
moto ou scooter environ
125 cm', éventuellement
payement du surplus. —
Demander l'adresse du
No 212 au bureau de la
Feuille d'avis.

Mercredi 14 mars 1951, à 20 h. 15

au CERCLE NATIONAL
CAUSERIE

du colonel commandant de corps
Louis de MONTMOLLIN,

chef de l'état-major général, sur

< Les problèmes actuels
de la défense nationale »
Cet exposé sera suivi d'une discussion

INVITATION CORDIALE A TOUS
Association patriot ique radicale
Neuchâtel - Serrières - la Coudre.

William-W. Châtelain «-
Orientation professionnelle

Etudes comparées (mariage, association , etc.)
Conseils pédagogiques

Consultations sur rendez-vous.
NEUCHATEL-MONRUZ Tél. 5 34 10

I Œafe'-rcstaurrint îics ii)aUes T
^™ Centre gastronomique ^™

j i Le sympathique restaurant I ;
I au cœur du vieux Neuchâtel j !

V Tél. 5 20 13 M

C'est une jouissance w
que de fumer les bouts K
RIO GRANDE COQ )J
à l'arôme fin et corsé //

Leur qualité est vraiment admi- //
rable. Ces bouts sont spécialement / /
protégés dans chaque paquet par \
une feuille de carton. Y

Fabriqués par 'Oj

(J ReiNACH £-"=\

Mois exi gez bien --̂ ^ _ft'̂ ^' rW'™fr W
celte marquel _^_^_^^3^_rt_$™S_i \\l/6_^t  P^' ,i<^:':«

,
'"M! \\|

^  ̂̂ _SS> l
nfe, v* .v ŷk lpiw îÉî __i Jj

Fr. 1.20 le paquet de 10 pièces

Maisons de commerce
au détail

ayant camion de livraison .¦
pour rayon local <

peuvent en tirer un meilleur rendement en
prenant le dépôt de vente d'une entreprise
connue de la branche boissons. Intéressés
sérieux peuvent écrire sous chiffres E. 33714
Lz., à Publicitas, Lucerne.

«



A N E U C H A TE L ET D A N S  LA R É G I O N
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Encore
la Journée des malades

Notre journal a marqué spontané-
ment rétonnement qu 'on pouvait
ressentir en apprenant , il y a deux
semaines, que la journée des mala-
des n'avait pas provoqué des mani-
festat ion s nombreuses . Il semblait
toutef ois qu 'aux Cadolles les choses
s 'étaient passées de façon  p lus satis-
faisante.  Au dire d'une malade
qui nous écrit , ce premier dimanche
de mars n'a pas été pour chacun si
ensoleillé et si bienfaisant qu 'on
l' avait annoncé. Il n'y a pas eu de
repas de f ê l e , mais chaque patient a
eu du dessert ce jour-là. L'heure de
musi que o f f e r t e  par deux artistes
neuchâtelois avait eu lieu plusieurs
jours auparavant . Le chœur de l 'Egli-
se libre a bien chanté. Mais on ne
l'a su que par ouï-dire au pavillon
des voies resp iratoires , presque tou-
jours délaissé par les sociétés de
chant et de musi que . Cela provien t
du fa i t  que l' on croit dans le public
que ce pavillon n'abrite que des
malades contag ieux, alors qu 'il n'y
a aucun danger de contamination à
pénétrer an rez-de-chaussée . Il n'y
a guère que les salutistes que celte
appréhension ne relient pas et gui
viennent parfois  réconforter cette
section de l'hôp ital .

Noire correspondante , de son lit
de souf f rances , dép lore qu 'il en soit
de même pour les cultes , dont aucun
n'a jamais lieu dans ce bâtiment.

Sans acrimonie excessive , paisi-
blement , dans l' espoir simp lement
que ses voisines et ses voisins de lits
réussiront à attirer l' attention des
sociétés et des groupements bienfai-
sants sur le chemin conduisant au
« pavillon des contagieux », notre
correspondante a même une pensée
de très sincère reconnaissance pour
le f leuris te  qui a donné des p lantes
et dont elle a bénéficié en tant que
malade isolée , le premier dimanche
dp mars. NEMO.

Assemblée annuelle
de la paroisse réformée

Dimanche soir , à la Grande salle des
conférences , sous la présidence de M.
Maurice Clerc , vice-président du Collège
des anciens , avait lieu l'assemblée an-
nuelle de la paroisse réformée de Neu-
châtel.

Après le culte , présidé par le pasteur
Méan , ce fut la traditionnelle lecture
des rapports.

Celui du Collège des anciens , présenté
par le pasteur J.-S. Javet , président de
ce Collège , résuma en termes précis
l'activité de l'année 1950, act ivi té  carac-
térisée par une stabilité fort apprécia-
ble après des années au cours desquel-
les la paroisse avait  connu pas mal de
mutat ions pastorales et de remous di-
vers.

Le rapport de la commission adminis-
trative (comptes du Fonds de paroisse
et du Fonds des sachets) fut  commenté
par M. Ernest Béguin , président de cette
commission , et permit de constater que
la s i tuat ion f inancière de la paroisse
s'est affermie , grâce à la générosité des
paroissiens et à la gérance prudente  et
ferme cle l'administration paroissiale.

Puis l'assemblée se prononça à l'una-
nimité pour la réélection tacite de trois
pasteurs qui sont en activité depuis six
ans à Neuchâtel : MM. Jean-Samuel Ja-
vet , William Lâchât , Jean-Philippe Ram-
seyer.

Après une in te rven t ion  des chœurs
Centre-Ouest et Maladlère, le film «Le
Dieu de la création » of f r i t  aux spec-
tateurs quelques aperçus des merveilles
captées par le télescope, le microscope
et l'appareil photographique.

Et c'est assez tard que cet ordre du
jour copieux prit  fin et que bon nombre
de paroissiens f i rent  honneur  à la colla-
tion servie dans les salles du rez-de-
chaussée. A. J.

Une voix asiatique
à l'Ermitage

On nous écrit :
A l'heure où tous les missionnaires chré-

tiens sont chassés du territoire de la Chi-
ne par un gouvernement communiste qui
a reconnu dans te christianisme un ad-
versaire redoutable , il n'est pas ordinaire
de voir un Chinois venir rappeler aux Occi-
dentaux que l'Evangil e chrétien pris au
sérieux et vécu jusqu 'au bout , est vain-
queur du monde, est plus tort que toutes
les puissances adverses qui sont déchaînées
dans le monde.

C'est ce dont nous fûmes les témoins
très impressionnés, Jeudi soir , à la cha-
pelle de l'Ermi tage , où M. Ang, qui a en-
seigné trente-cinq ans à l'université de
Hong-Kong, a tenu en haleine près de
deux cents personnes accourues en ce lieu ,
Puissance extraordinaire du témoignage de
ce fougueux « pri sonnier de Jésus-Christ »,
oui , lors de la dernière guerre , a souffsrt
d'ans les camp.; de concentration japon ais.
Ce père de cinq enfants , qui avait une
belle situation , un traitement fixe , une
vie agréable , a tout quitté pour se mettre
à la disposition totale du Maître dont il
a fait la découverte extraordinaire alors
qu 'il se trouvait au milieu d'un enfer ter-
restre. Il n 'a pas pu résister à I- vision
céleste. Il a été libéré des liens matériels
et surtout Intérieurs, et alors a commencé
pour lui une vie tou te faite de passion-
nante aventure , où l'on vit par la fol , par
la vie et la pulssanc? du Ressuscité, di-
rigé par Lui en toutes choses, et sans
Jamais manquer de rien .

Lfl VILLE 

AU JOUI.  __! JOUI.

CHRONIQUE MUSICALE

Deux œuvres admirables  et assez ra-
rement  en tendues  composaient le pro-
gramme de ce 121me concert de not re
Société chorale.

Après  une  saison d'un t ravai l  que
l'on sent fort in te l l igen t  et é m a n a n t
d'une  riche expérience de la musique
chorale , M. Wilhelm Arhenz , nouveau
di rec teur  de la sociélé , témoigne  d'une
a u t o r i t é  déjà fort remarquable sur ses
chan teu r s  (et  sur l'o rches t re ) .  Et cette
au to r i t é  est f a i t e  d'une pleine posses-
sion des pa r t i t i ons  qu 'il conduit  et
d'une  sûre et belle musical i t é .  La masse
chorale est pa r fa i t emen t  disci plinée et
soup lement  expressive. Soutenue et pé-
nétrée par l'orchestre et l'orgue , elle
a t t e i n t  à un degré de plén i tude  sonore
é tonnan t , mais  parfois excessif , ce qui
n u i t  au caractère expressif et humain
du chan t  proprement dit ,  et cause une
cer ta ine  fatigue à l'auditeur. C'est le
danger  des masses chorales par trop
nombreuses.

Le « J u b i l â t e s  de Hândel est une
mervei l le  d'éclat , de grandeur  et de
rayonnement .  Combien une tel le  œuvre
i l l u m i n e  les temps que nous vivons !
En un sens comme elle les confond ,
comme elle nous confond 1 Mais com-
me elle ré pond aussi (et peut-être plus
que la « Messe » de Beethoven) à notre
fa im et à not re  soif d'harmonie , de paix
et d'adorat ion !

La « Messe solennelle s> en ré de Bee-
thoven — que la Société chorale a
exécutée , sauf erreur , deux fois déjà ,
sous la direction de Paul Benner — a
porté ombrage à cette première
« Messe » du compositeur , «en do ma-
j e u r » , de moindre  proportion. Celle-ci
n'est pour tant  pas une  œuvre de jeu-
nesse, puisqu 'elle fut  composée entre la
« Pastorale » et la « Vllme SynVphonie ».
Messe de concert et non d'église , comme

tant  d œuvres religieuses du XlXme
siècle , moins constamment et librement
inspirée que la « Messe en ré » , elle
cont ient  cependant  de grandes beautés ,
que l' exécut ion de la Société chorale
nous f i t  v ivement  éprouver , t a n t  dans
les pages l yri ques , comme le « Kyrie »,
le « Crucifixus» ou le sublime « Bene-
dictus », que dans l' a rdente  affirmation
des « Gloria » et « Credo », auxquel s  la
direction de Wilhelm Arhenz sut im-
primer un rythme et une allégresse re-
marquables.

Les solistes prirent part à l'interpré-
tation d' ensemble avec a u t a n t  de sim-
pl ic i té  que de ferveur : soprano (Sy lvia
Gàhwil lc r )  c r i s t a l l in  et ferme , parfois
dél icieusement j ub i l an t , a l to  (Lise de
M o n t m o l l i n )  pénétrant  et soupl e, ténor
(Heinz  ITuggler) léger et agréable, basse
(Diego Ochsenbein) solide et claire.

Dans le « Bencdictus » — où régnai t
une si harmonieuse fusion en t r e  chœur ,
orchestre aux dél icates  gui r landes  et
solistes — le qua tuor  de ces derniers
exprima tou te  l ' i n tens i t é  expressive de
ces ji agcs qui sont parmi les plus ins-
pirées (et les plus bce thoveniennement
inspirées, si j' ose dire) de l'œuvre.

Associons enf in  aux noms des solistes
celui de M. Samuel Ducommun , tou-
jours précieux , quoi que invisible , à son
ins t rumen t .  Certains pup itres de l'Or-
chestre romand se d i s t inguèren t  aussi ,
no t ammen t  la t rompet te  de M. Bodet ,
qui sema de feux éblouissants les gran-
dioses architectures baroques de Hàn-
del.

Ce concert , tout à l 'honneur de la
Chorale et de son nouveau chef , permet
d'augurer pour cette société une ère
d'act ivi té  qui ne le cédera en rien à
la précédente.

J.-M. B.

Concert de la Société chorale

L'Union européenne a tenu , sous la
présidence de M. Hans Bauer , rédacteur
à Bâle , président central , son assemblée
des délégués , dimanche à Neuchâtel. M.
Henri Frenay, ancien ministre  français
et président de l'Union européenne des
fédéralistes à Paris , avait fait la veille
un exposé sur la situation actuelle de
l'Europe.

L'assemblée a pris connaissance des
travaux préparatoires pour la session
de travail qui , siégeant à Lugano à par-
tir du 17 avril , se propose d'établir le
projet d'un trai té in te rna t iona l  à con-
clure entre les Etats européens , afin
que ceux-ci convoquent proc hainement
une Assemblée const i tuante .  Celle-ci aura
pour tâche d'élaborer un Pacte fédéral
européen.

Un appel flatteur
M. Phil ippe M e^ioud. professeur de

théologie à l 'Universi té  de Neuchâtel ,
vient  d'être appelé à la faculté de théo-
logie de Montpel l ier , où il remplacera
le professeur Th. Preiss , décédé , pour
l'enseignement de l'exégèse du Nouveau
Testament.

M. Menoud a été autorisé par le Con-
seil synodal à partager son enseigne-
ment entre les deux facultés de théologie
de Neuchâtel  et de Montpellier , en con-
sacrant les v ingt  premiers jours du mois
à la première et la f in du mois à la
seconde.

Une lycéenne de Neuchâtel
à l 'h o n n e u r

Madeleine de Reynold , membre du
Lyceum de Neuchâtel , vient  de rempor-
ter le prix de Cérenville au concours
d'exécution musicale (piano) ,  organisé
dimanche  à Berne par le Lyceum-club
de Suisse. Le prix consiste en un voyage
en I ta l ie , où la lauréate sera reçue par
différents  Lyceum-clubs à Catane , à
Borne et à Florence entre autres. Made-
leine de Rc3'noId y donnera des récitals
de piano.
Une remarquable conférence

M. Henri Guitton , professeur à la Fa-
culté de droit  de l 'Université de Dijon ,
a présenté hier soir, à l'Aula de l'uni-
versité , sous les auspices de la Société
neuchateloise de science économique , une
conférence en tous points remarquable
sur un sujet fort débattu à l'heure pré-
sente : € Le monde contemporain est-il
encore sujet aux crises économiques
classiques ? » Nous y reviendrons de-
main.

Un beau film sur les chiens
Lors de l'assemblée des délégués de

la Fédération romande de cynologie et
sous le patronage de la Société cynolo-
gique de N euchâtel  et de ses sous-sec-
t ions  de dressage , un m a g n i f i q u e  f i lm en
couleurs fut  présenté dimanch e à la
grande salle de la Paix , t ra i tan t  de l'éle-
vage et du dressage du chien.

Il y avait foule et les amis de nos
fidèles compagnons , les chiens , se sont
donné rendez-vous pour assister à ce
film.

Les spectateurs ont eu beaucoup de
plaisir à ce spectacle.

Conférence
d'un ancien ministre français

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 12 mars.

Température : Moyenne : 6,4 ; min. : 2,8 ;
max. : 12,8. Baromètre : Moyenne : 709,9.
Eau tombée : 2 ,3. Vent dominant : Direc-
tion : sud-ouest ; force : modéré depuis
9 heures. Etat du ciel : très nuageux Jus-
qu 'à 10 h. 30 environ , ensuite clair ; pluie
pendant la nuit.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719,5)

Niveau du lac du 11 mars, à 7 h. 30: 429 ,24
Niveau du lac du 12 mars, à 7. h ., 429.23

Prévisions du temps : Nord des Alpes :
Très nuageux à couvert , plus tard pré-
cipitations en Suisse occidentale et dans
la région du Jura. Fœhn fort dans les
Alpes.

CORRESPONDANCES
(Le contenu de cette rubrique

n'engage pas la rédaction du tournai)

A propos de
la neuvième année scolaire

Monsieur le rédacteur,
On se souvient des débats qui , à l'épo-

que , avalent marqué dans notre canton
l'Instauration de la neuvième année sco-
laire .

Il s'agissait, pour les promoteurs, de
convaincre les adversaires de l'utilité et de
l'opportunité d'une telle mesure.

Un programme spécial où les activités
manuelles tenaient une large part fut éla-
boré. On demanda aux maîtres de donner
une orientation pratique à 'eur enseigne-
ment se fondant sur les besoins directs
et les préoccupations premières de leurs
grands élèves .

Ce programme, mls à l'épreuve dans des
conditions de travail bien Inégales suivant
les réglons, n'a pas déçu . Au contraire , la
neuvième a acquis son droi t de cité et l'on
peut dire qu 'elle aurait atteint son but sl
les employeurs voulaient bien lui accor-
der quelque crédit . En effet , il est démo-
ralisant de constater , en parcourant la ru-
brique « Offres d'emplois » de nos quoti-
diens , que l'on continue généralement à
préférer des Jeunes gens ayant fréquenté
l'école secondaire à nos élèves de neu-
vième. Loin de nous la pensée de minimi-
ser la préparation secondaire , mais pour-
tant nous persistons à croire qu 'une bonne
formation primaire complétée par un en-
seignement pratique de neuvième devrait ,
à rencontre de ce qui se passe, favoriser
l'entrée de nos Jeunes gens dans les bu-
reaux , magasins et ateliers .

La conséquence de cela, c'est qu 'un
nombre croissant d'élèves chercheront à
entre r à l'école secondaire et que plusieurs
d'entre eux suivront tant bien que mal un
enseignement au-dessus de leurs possibi-
lités , à seule fin de pouvoir répondre aux
conditions d'engagement imposées aux fu-
turs apprentis.

Reconnaissons qu 'il y a là une Inégalité
de traitement pénibl e à constater du point
de vue social et cela d'autant plus qu'elle
s'applique à des Jeunes gens qui vont en-
trer dans la vie.

H. JAOOT-GUILLARMOD,
Instituteur, le Landeron .

Monsieur le rédacteur ,
L'article publié dans votre Journal sous

le titre : «A propos de l 'Ecole de com-
merce » a retenu toute notre attention .

Nous sommes bien placées, en effet , pour
faire remarquer l'appoint que les élèves
« étrangers » (et par ce terme , nous en-
tendons ceux de qui les parents n 'habi-
tent pas la ville , et qui viennent donc
d'un autre canton ou d'un autra pays)
apportent à notre cité . Se rend-on compte ,
dans notre population , combien les diver-
ses branches du commerce local — celle
de l'alimentation , en premier lieu , mais
d'autres aussi : librairie , horlogerie, vête-
ments , coiffure , musique, pour n 'en citer
que quelques-unes — ont avantage à ce
que le nombre de5 élèvîs de l'Ecole de
commerce soit suffisamment élevé ?

Nous constatons , hélas , que les places
demandées dans no= pensionnats (nous
parlons des Jeunes filles) sont, ce prin-
temps , en forte diminution . Cependant,
nous nous élevons énerglquement contre
l'opinion qui a été émise , prétextant que
la discipline « assouplie » des pensions
soit un des facteurs de cette baisse dés
effectifs.

Le temps est révolu , sans doute, des pro-
menades à la file , où les élèves marchaient
deux à deux , sans détourner la tête ! Mais
notre vigilance est restée entière à l 'égard
des Jeunes filles qui nous sont confiées.
Si des abus ont pu se produire comme on
l' a Insinué , ce n'est certainement pas les
pensionnats qu 'il faut en Incriminer . Les
parents qui auraient _ se plaindre de pa-
reils cas. ne devraient-ils pas s'en pren-
dre plutôt à eux-mêmes, qui n 'ont pas su
placer convenablement leurs enfants ?

D'aucun g trouven t peut-être très facile
d'asseoir à la table de famille, telle pen-
sionnaire , tel hôte payant , ce qui va , leur
semble-t-U , permettre à la marmite debouillir san s peine ? Mais tous se rendent-
Ils compte de la responsabilité qu 'ils en-
dossent , ce faisant , et ont-Ils toujours les
qualités requises pour cela ? « Prend des
pensionnaires » qui le désire, mais n 'est
pas « maître de pension » qui veut .Personne ne doit oublier chez nous , qu 'à
côté de l'Ecole de commerce, et parallèle-
men t à elle , c'est à la valeur de ses pen-
sionnats établis , que Neuchâtel a dû , aucours des 50 dernières années , sa réputa-
tion mondiale de ville d'études, ces pen-sionnats où ceux et celles qui les dirigent ,mettent , Jour après Jou r , leur savoir-faire ,
leur intelligence , leur expérience , le meil-
leur d 'eux-mêmes, au service de la Jeunesse
et de la culture française.

En vous remerciant , nous vous prions
d'agréer , Monsieur le rédacteur , l'expres-
sion de notre considération distinguée .

Au nom du comité de l'Association desdirectri ces de pensions et de pensionnats
de Neuchâtel et environs :

La vlce-présldente : La secrétaire :Mme Eug. GALLINO. L. LOUP.

Rédacteur responsable : R. Braichet
Imprimerie Centrale S.A., Neuchâtel

Nos pensionnats

VIGNOBLE

MARIN-ÉPAGMER
N o m i n a t i o n  d'institutrices

(c) Dans sa séance de jeudi dernier , la
commission scolaire a , par voie d'appel ,
nommé aux deux postes vacants d'institu-
trices , Mlle Marie-Louise Ducommun et
Mlle Liane ï inembart , toutes deux do-
miciliées à Neuchâtel .

La classe du degré infér ieur  est at tr i-
buée à Mlle Ducommun et celle du degré
moyen à Mlle Tinembart .  L'entrée en
fonction est fixée au 23 avril .

AUVERNIER
« Ues Perchettes »

(c) C'est le nom symbolique du groupe
des eclaireurs du village , nom qui s'adap-
te à merveille, sl l'on pense au nombre
des pêcheurs et à la renommée de nos
hôtels.

La traditionnelle soirée, organisée avec
goût et grand soin , a attiré les amis et
les familles de cette belle Jeunesse. Tout
le monde a admiré et applaudi les diffé -
rents numéros du programme . Les numé-
ros 4 et 8 : « Prestidigitation » et « un
brin de magie », par deux Jeunes gens du
village, le grand maître Jemmès et son
élève Jimmy, furent suivis avec une gran-
de attention.

Cette réussite est toute à l'honneu r de
l'infatigable chsf des eclaireurs , M. Albert
Amez-Droz . fondateu r du groupe .

VALLÉE DE LA BROYE
DOMPIERRE

Un soldai meurt
d'une attaque

Samedi mat in , on a trouvé mort dans
son cantonnement ,  à Dompierre (Fri-
bourg),  près de Payerne , un soldat de
Sicrre, André Thomet , âgé de 27 ans ,
en cours de répétition avec le groupe
de D.C.A. léger 20. Le décès , dû à une
attaque, da ta i t  de la nuit , car le corps
était  déj à froid.

RÉGIONS DES LACS
ESTAVAYER-LE-LAC
Un pâté de maisons
détruit par le feu

Un pâté de maisons, construites par-
tioHcnienit en bois, a été la proie des
f lammes  dans la nuit do dimanche à
lundi à Bussy, dams le district fribour-
geois de la Broyé.

Lo mobilier est resté dans les flam-
mes et plusieurs familles sont sans
abri . Les pompiers des villages envi-
ronnants  ainsi quo ceux do Payerne
et d'Estavayer-le-Lne accoururent  sur
les lieux pour combattre le sinistre et
empêcher «cm extension.  Les dégâts dé-
passeraient 100,000 fr.

uni nr.DiTV

DOMBRESSON
Un nouveau conseiller

général
A la suite du décès de M. Charles

Fallet , une élection tacite a désigné pour
lui succéder M. Jean-Pierre Fallet , seul
candidat présenté , qui a été ainsi pro-
clamé élu conseiller général.

Les voies de Dieu ne sont pas
nos voles et ses pensées ne sont
pas nos pensées. Esaïe LV, 8.

Je vais rejoindre ceux que J'ai-
mais et attendre ceux qui me sont
chers.

Monsieur et Madame Maurice Dubois-
Berger , à Chez-le-Bart ;

Madame et Monsieur Max Abeti-Du-
bois , à Neuchâtel ;

Madame et Monsieur  Henri Mart inct -
Gv gax , à Mont - la -Vi l l e  :

Mademoisel le  Cécile Dro_ et famil le ,
à Colombier ,

a ins i  que toutes les fami l les  parentes
et alliées ,

ont la profonde douleur  de faire part
du décès de

Madame

veuve Oscar DUBOIS
néo D'YVERNOTS

leur chère et regrettée maman , belle-
maman , sœur, belle-sœur, tante , cou-
sine et parente , que Dieu a reprise à
Lui aujourd 'hui ,  dans  sa 71 nie année ,
après une longue et p énib le  maladie
supportée avec courage.

Colombier , le 10 mars 1951.
L'enterrement, sans suit " , aura lieu

à Colombier , mardi  1.3 mars , à Kl heu-
res. Cul te  pour la famille à 12 h. 80.

Monsieur et Madame
R. PEDROLI-BRODBECK ont la Joie
d'annoncer l'heureuse naissance de
leur fils

Jean - Carlo
Berne , le 12 mars 1951

Kônlzstrasse 42 Clinique Salem

René, Prédy. Claudine, Bernard et
Jean-Pierre GUYAZ ont la Joie d'an-
noncer la naissance de leur petit frère

Gilbert
le 11 mars 1951

Rugln 21 a Peseux

COUVET
Conseil général

(c) Le Conseil généra l s'est réuni vend re-
di dernier , sous la présidence de M. Emile
Dubols-Buhler . Trente - trois membres
étalen t présents. M. Eligio Balmclli (soc.)
a été désigné en qualité de questeur , tan-
dis que M. Louis Tondini (soc.) était nom-
mé membre de la commission des services
industriels et M. Georges Rickenbach (rad .)
membre de la commission S.S.H.G.

Facilités aux bons contribuables. —
L'arrêté portant de 2 %  à 3% ,  pour 1951,
l'escompte accordé aux contribuables sur
les montants versés Jusqu 'à lin juin , a
donné lieu à une longue discussion . Le
groupe socialiste s'y est opposé, ainsi que
plusieurs conseillers généraux radicaux ;
ces derniers seraient plutôt partisans d'une
ristourne accordée aux contribuables sur
le montant des impôts payés en 1950. Cette
décision serait possible sl l'on tient comp-
te de la façon extrêmement favorable dont
les comptes du dernier exercice se présen-
tent , le boni étant de 103,000 fr . Finale-
ment , le projet d'arrêté a été repoussé par
21 voix contre 11. L'escompte reste donc
fixé comme les années précédentes à 2 %.

Sans opposition... — Les ventes de ter-
rains à M. Willy Kuchen et à MM. Ed.
Dubled & Cle , S. A., ainsi que les deman-
des de créd it pou r travaux d'édillté _ la
Sauge n 'ont donné lieu à aucune discus-
sion , et les arrêtés ont été votés à l'una-
nimité.

Utilisation de la halle de gymnastique.
— Le Conseil généra l a ensuite accepté
le règlement d'utilisation de la halle de
gymnastique, après qu 'il eut été précisé
que la société de football pourra y faire
son entraînement , dans la mesure des di-
rectives prévues par l'A.S-F.A.

Pourquoi pas de soumission ? — La
communication du Conseil communal rela-
tive & la construction d'un hanga r au
nord du viaduc a donné lieu à dUcusslon ;
chacun regrette et trouve anormal que le
départemen t cantonal des travaux publics
ait confié cç travail à une entreprise d'une
autre localité , sans qu 'aucune mise en
soumission régulière ait été faite .

« Divers . » — Dans les « divers », une
pétition d'habitants du quartier de la
Sauge dema ndant le prolongement de la
rue J.-J. Rousseau en direction du Grand
Clos, est renvoyée au Conseil communal
pour étude e» rapport .

De nombreuses demandes de renseigne-
ments sont encore présentées à l'autorité
executive. Il a enfin été communiqué au
Conseil général que les plans pour la cons-
truction de 1- salle de spectacles ont pu
subir quelques modifications , tout en res-
tant dans le cadre des crédits votés.

LA COTE-AUX-FÉES
Vaccination du bétail

contre la fièvre aphteuse
(c) En raison de l'appari t ion de cette
épizootie dans la région frontal ière de
Chaon , il a été procédé , ces derniers
jours , à la vaccination du bétail.

Cette opération a été administrée à
523 tètes de l'espèce bovine et à 233 de
l'espèce porcine.

I VAL-DE-TRAVERS N

AUX MONTAGNES |

LA CHAUX-DE-FONDS
Une passante blessée

par une étante de neige
(c) Lundi , peu après 14 heures , une ha-
b i tan te  de la Chaux-de-Fonds , âgée de
4!) ans , qui pass ait devant l ' immeuble
rue Léopold-Robert 27, a revu une ava-
lanche de neige mouil lée , mêlée de gla-
çons.

Sous la violence du choc, la passante
s'évanoui t  et fut  transportée dans une
pharmacie , où elle reçut les premiers
soins ; elle put ensu i t e  être reconduite
& son domicile , souffrant  d'une forte
commotion.

LES CONVERS
ÎVoccs d'or

M. ot Mme Adolphe Tschiippiit-Op-
plUîw. anciens agriculteur-, ont fêté
vendred i dans l ' int imité leurs noces
d'or . Ils jo uissent tous deux d'une
bonne santé et s'occupent encore do
nombreux menus t ravaux .

Monsieur Ar thur  MonnUr , à Neu-
châtel ;

Monsieur et Madame A r t h u r  Monnier-
de Sa et leur f i l s  Claude , à Berne ;

Monsieur Adol phe Monnier , à Neu-
châtel ;

Madame et Monsieur Edouard Da-
hinden-Vaueher , leurs enfants et petits-
enfants , à Lausanne ;

Monsieur et Madame Edouard Vau-
chcr-Glauscn , leurs enfants  et peti ts-
enfants , à Travers et à la Chaux-de-
Fonds ;

Monsieur  et Madame Albert  Vaucher-
Pugin , leurs enfan ts  et pe t i t s - en fan t s ,
à Neuchâtel , à Lausannc tet à Cor ta l l lod  ;

Monsieur et Madame Marcel Vaucher -
Gaberel et leurs enfan ts , à Travers ;

Madame Lina Ferricr-Rochat , à Neu-
châtel ,

a ins i  que les famil les  Vaucher , Fer-
rier et alliées ,

ont la douleur  de faire part  de la
perte qu 'ils v iennent  d'éprouver en la
personne de

Madame Arthur MONNIER
née Cécllc-Aliee VAUCHER

leur chère épouse , maman , grand-ma-
man , sœur, belle-sceur, nièce , t a n t e , cou-
sine et parente , enlevée à leur affect ion
dans sa G8me année , après une courte
maladie , en s'endormant  paisiblement,

Neuchâtel , le 11 mars 1951.
J'élève les yeux vers les monta-

gnes d'où me viendra le secours ;
le secours vient de l'Eternei qui a
fait les cieux et la terre.

Ps. CXXI, 1.
Domicile mortuaire : rue du Châ-

teau 10.
L'enterrement , sans suite , aura lieu

mercredi 14 mars , à 13 heures. Culte
au cimetière à 13 h. 15.

Monsieur et Madame Louis Kunzi-
Roull in et leurs enfants , Jean-Michel ,
Pierre-André et Etienne ;

Monsieur A. Roul l in , ainsi que les
famil les  parentes et alliées,

ont le grand chagrin de faire part
du dé part pour le ciel de leur chère
petite

Lucienne
leur chère fi l le , sœur et petite-fille , à
l'âge de trois mois.

Auvernier , le 12 mars 1951.
L'Eternel l'a donnée, l'Eternel l'a

ôtée ; que le nom de l'Eternel soit
béni. Job I, 2.

L'ensevelissement aura lieu mercredi
14 mars, à 13 heures.

Domicile mor tuai re  : Auvernier 112.

Sa vie fut travail et dévouement.
La famille Jacob Gurzeler-Jegge et ses

enfants  Alexandre et Reynold , à Sugiez ;
la famille Werner Gurzeler-Schlaefli

et ses enfants  Nadia , Claude et Pierre-
André à Sugiez ;

la famil le  Giovanni Gerussi-Gurzeler,
à Sugiez ;

Mademoiselle Erica Gurzcler et son
fiancé ,

ont le pénible devoir de faire part du
décès de leur bien-aimé père , grand-père ,
beau-père et parent ,

Monsieur

Jacob GURZELER-WENGER
survenu subitement dans sa 74me année.

Sugiez , le 11 mars 1951.
L'enterrement aura lieu mercredi 14

mars , à 13 heures , au domicile mortuaire.

t
Monsieur Pascal Sartoretti , à Snint -

Blaise ;
Mademoiselle Delphine Sartoret t i ,  à

Saint-Biaise  ;
Madame et Monsieur Henr i  Bergor-

Sartoretti et leurs filles, à Cormiux ;
Monsieur  et Madame  Pascal Sarto-

retli-Isch et leurs fils à Genève ;
les lainili les Sartorett i .  Savoini , Tas-

sera et Sattiva, on Italie et à Lau-
sanne ,

ont le chagrin de faire part du dé-
cès do

Madame

Pascal SARTORETTI
née SAVOINI

leur chère épouse, maman ,  grand-ma-
man , belle-sreur, tante et cousine, quo
Dieu a reprise à Lui , dans sa 83mo an-
née.

Quo Sa volonté soit faite.
L'ensevelissement aura lieu à Saint-

Biaise, mercredi 14 mare, a. 13 h. 30.
La messe de sépulture sera célébrée lo
même jour à 10 heures .

II. I. P.
Cet avis tient lieu de lettre de fa ire-part

Monsieur  Adolphe Stautfer , à la
Chaux-de-Fonds ;

Monsieur Henri  Stauffer , ingénieur , à
Zurich ;

Monsieur  le Dr et Madame Henri-Louis
S tau f fe r  et leurs enfanta  à Pfâffikon
(Zur i ch )  ;

Mademoisel le  Violette Jenzer , à la
Chaux-de-Fonds ;

Madame Alber t ine  Jenzer , ses enfants
et pe t i t s -enfan t s ,  à Berne et à Thoune ;

les famil les  parentes et all iées ;
Madame Maria  Wyss, à Neuchâte l ,
ont la douleur de faire part du dé-

cès de
Monsieur

le Dr Henri STAUFFER
Chevalier de l' ordre de la Couronne

de Belg ique
leur b ien-a imé père, grand-p ère, arriè-
re-grand-p ère , beau-frère , oncle , parent
et ami , enlevé à leur  affect ion , dans sa
87me année , après une longue et péni-
ble maladie  va i l l amment  supportée.

Neuchâtel , le 10 mars 1951.
(Chemin des Grands-Pins 13)

Ma grâce te suffit.
2 Cor. XII , 9.

L ' inc inéra t ion , sans suite , aura lieu
mardi  13 mars , à 13 heures. Culte au
crématoire.

Prière de ne pas faire de visites
C.Kt avis tient lieu de lettre (le faire-part»_.t:L a v i s  _ _ _ _ > _, ne" >¦*- •-*¦•¦¦-¦ %i »•»- _-.- - — , 

Le comité de la Société médicale
neuchateloise a le regret de faire part
à. ses membres du décès du

D1 Henri STAUFFER

Le Conseil communal do la ville de
Neuchâtel a le pénible devoir de faire
part du décès du

Dr Henri STAUFFER
ancien conseiller général et ancien
membre de la Commission scolaire,
membre de la commission du Musée
d'histoire .

Le Conseil communal .

Dieu est pour nous un refuge
et un appui , un secours qui ne
manque jamais dans la détresse.

Ps. XLVI, 2.
Monsieur et Madame Marc Monnier-

Lambelet , à Lausanne , et leurs enfants:
Monsieur Claude Monnier , à Lau-

sanne ;
Madame et Mons ieur Alexandre Ro-

chat-Monnier , à Lausanne ;
Monsieur et Madame Reynold Mon-

nicr-Kricger , à Neuchâtel ;
Monsieur et Madame Louis Monnier-

Stahl , à Neuchâtel , et leurs enfants :
Sœur Jacquol yne Monnier , à Olten ;
Mademoiselle Anne-Lise Monnier , à

Oberàgeri ;
Monsieur  et Madame Robert Monnier

et leur fils Jean-Claude , à Neuchâtel ;
Madame Clémence Blum-Humbert-

Droz , ses enfants , petits-enfants et ar-
rière-petits-enfants , à la Chaux-de-
Fonds , à Genève et en Afriqu e ;

Monsieur le Dr Adrien Monnier , à
Alep (Syrie), les familles Humbert-
Droz , Monnier , Jacob, Pollen et alliées,
ont le douloureux devoir d'annoncer le
départ de

Madame Ernest MONNIER
née Lucie HUMBERT-DROZ

leur chère maman , belle-maman, grand-
maman , sœur, tante et parente , _ que
Dieu a reprise à Lui , aujourd'hui , au
terme de sa 79me année , après une brè-
ve maladie.

Neuchâtel , le 11 mars 1951.
(Faubourg de l'Hôpital 96)

Repose en paix.
L'ensevelissement , sans suite , aura

lieu mercredi 14 mars , à 15 heures.
Culte au domicile mortuaire à 14 h. 30.
Cet avis tient lieu (le lettre de faire-part

La Section de Neuchâtel de la société
suisse des commerçants a le regret de
faire part du décès de

Madame Ernest MONNIER
mère de Monsieur Reynold Monnier,
membre actif .

L'ensevelissement , sans suite, aura
lieu le 14 courant.

Le comité.

t
Monsieur et Ma dame Henri Aellen-

Page et leur pet i t  Daniel , à Sochaux
(France) ;

Monsieur et Madame André Page et
leurs enfants , aux Charbonnières
(Vaud) ;

Monsieur  et Madame Nestor Page et
leurs enfants , à Pcrly (Genève) ;

Madame veuve Marie Frioud-Page et
ses enfan t s , au Pont (Vaud)  ;

Madame veuve Angèlc Ruff ieux  et
ses enfants , au Sentier (Vaud),

ainsi que toutes les famil les  parentes ,
alliées et amies, font part de la perte
cruelle qu 'ils viennent  d'éprouver en
la personne de

Monsieur Henri PAGE
serpent de Gendarmerie en retraite

leur b ien-a imé père, beau-oère , frère ,
beau-frère et parent , enlevé à leur ten-
dre a f fec t ion  le 10 mars 1951, dans sa
77mc année ,  après une longue et dou-
loureuse maladie , muni  des sacrements
de l'Eglise.

Priez pour lui.
L'ensevelissement aura lieu mardi

13 mars , à 15 heures.
Domici le  mor tua i re  : hô pital  des Ca-

dolles.
Cul te  au cimetière.

Cet avis tient Heu de lettre (le faire-part

Les membres de la Société fribour-
jreoisc de secours mutuels sont infor-
més du décès de leur collègue

Monsieur Henri PAGE
survenu le 10 mars 1951.

L'enterrement aura lieu mardi 13 mars
1951.

Domicilie mortuaire  : hôpital  de la
ville, Cadolles.
Ml-ll B__l_illWII II__ll__l_W_U__JJ_i|____
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